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CADE GEOGWHIQUE 

VOIES DQCCES 

Le "Pinde dsEtoéie" est la partie méridionale de l a  i n a ï n e  du Prnae 

qui s'étend de la vailée du Sperchioç au GûPfe de Corinthe, La reglsn étudrée est 

la portion du Pinde dAEtoSue limitée à l'Ouest par les charmons calcaires yu? 

dominent la ville de Nafpaktos et à PREst par Ya barrière montagneuse du Vaedoussia 

qui culmine à plus de 2400 m- Le secteur êtudiê se termine au Nord du vïkrage 

d'hrtotina, I k  est traversé dans sa partie moyenne par Le kleuve Fiornas qui ç s u r e  

dQEsk en Ouest" 

La voie dqaccëç principale est Pa route nationale Amfissa-Nafpâkcos qus 

traverse à mi-chemin La petite bourgade de Eidofikion et longe Le f l e u v e  Morncs, 

Cette route a pour substratum du f lpsch pendant une quauantarrie de k a l m ê t - r e a 3  

Ce dernier est en proie à une érosion intense er fréquemment, la route se fissure 

ou est recouverte en partie d'éboulis Une nouvePhe route relie, depuis 2974 ,  

Nafpaktos à Itea en longeant la côte Nord du golfe de Corinthe Uns pïsee rouraère  

constitue un axe de pénétration longitudinal au Nord du Hornos, EiPe traverse 

Tes villages de KrokkïPion, Pendayîou et Artotrna? Une autre dessert Les viiPages 

de Tlkhion, Péridiothissa, Stilia et MiPia, au Sud du Mornos, 

Les Peves cartographiques on t  été ef fectués  en deux mlsshons pendant ias 

étés 1973 e t  1974, 

( 1 )  Terme dQ B PHILIPPSON (1897) 





Des notes et des ouvrages anciens mentionnent sans focalisation @artographf.que 

des noms de villages que je n'ai pas trouvés au début de mon séjour, C'est au 

hasard de eonversatlons avec les habitants de cette rég~on que j v a i  pu apprendce 

un certain nombre de correspondances entre les noms anciens et nouveaux d'un 

même village, 

Dans le Nord du secteur, le village de Kerassia est l'ancien "Sau+<sutsns'- 

Immédiatement au Sud du Mornos, "Ano Pofiaxarf" est devenu "PotfdanPai0 Au 

Sud-Est, "Plessîa" est devenue "Arnigdalia". 

FONDS TOPOGRAPHIQUES UTILISES 

Le petit village de VéPénikos perché sur les premières hauteurs en face de 

P 'île de Trizonia s 'appelait autre£ lois "E16a1', 

J'ai disposé pour mes deux mîssions (étés 1973 et 1 9 9 4 )  de la reproduet~on 

allemande de la carte dgEtat-Major hell6nfque au 1/P00 000 agrandie phota- 

graphiquement au 1/50 000 (feuilles de Karpenissîon et de Patras,,- 



ESQUISSE PALEOGEOGRAPHIQUE ET STRUCTURALE DES HELLENIDES 
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La f i g u r e  2 extraite d'un a r t i c P s  de Jeon AUBOUIN (1973) montre l e s  

p r i n c i p a l e s  aubdiv9sions a t r u c t u r a l w  st paldog4agraphlquea d e  l ' é d i f  i c e  

dinaro-hel lgnique,  Au Nord du Go l f e  da Car in the  (qu i  @$pare l a  Gr&ee eontinen- 

t a l e  du Plloponèse) appara2t  Pa zone du Pwnalese, comprise e n t r e  c e l l e  du Pinde 

e t  l a  zone Subpêlagonienne ( 1 )  a l o r s  que p lue  au Nord, 1% nappe aubpélagonienna 

chevauche directement  c e l l e  du Pinde,  

Regardons cet te? r ég ion  mbridionale  d e  la  Crace c o n t i n e n t a l e  à une BcheYle 

p l u s  p e t i t e .  

Paul  CELET (1962) a é tudid  l 'ensemble s i t u é  e n t r e  Pe Golfe d e  Corinthe e t  

l a  v a l l é e  du f l e u v e  Sperchios,  pralongéa vers l'Est par  l e  Golfe  Maliaque, Un 

e x t r a i t  s i m p l i f i é  de  l a  c a r t e  au lP2OO 000 ( f i g .  3)  pub l i ée  par  c e t  au t eu r  

dans s a  thèse  (1962) montre l e  cadre s t n i e t u r a l  du sec t eu r  Gtudié. La zone du 

Parnasse 3 l ' E s t ,  chevauche l a  soue-zona du Vaxdoueeir (Pinde i n t e r n e )  q u i ,  

elle-même, chevauche l e  Pinde o r i e n t a l  é t o l i q u e ,  Ce d e r n l e r  e s t  un v a s t e  syne l i -  

norium é c a i l l é  d e  f l y s c h  t e r t i a i r e .  Dans sa p a r t i e  médiane aZfPeirrtzne une a r ê t e  

c a l c a i r e  d 'âge c r é t a c e  oupgrieur e t  des  o p h i o l i t e s ,  an p a r t i c u l  ier des  

sarpentin5'- ES 

Ces roches v e r t e s  ont  e t 6  s i g n a l é e s  par  C.A, KTENAS e t  Ph. NEGRZS en  1910 (2 ) ;  

i l s  p a r l e n t  de  "gabbros, s p l l i f e s  e t  porphyres" sans  t o u t e f o i s  i n t e r p r ê t e r  l e u r  

présence. C e  RENZ en 1928, pu is  dane l ' impor t an t  r e c u e i l  posthume d e  ses 

travaux,  publ ib  e n  1955 - mentionne c sa  roches  e t  l e s  I n t e r p r ê t s  comme provenant 

d 'é rupt ions  t a r d i v e s  t e r t a i r e a .  Un p e t i t  a f f leurement  o p h i o l i t i q u e  e s t  f i g u r e  

au Sud du v i l l a g e  d ' b r e a t l n a ,  sur l a  c a r t e  g0ologlque au 1/500000 due à c e t  

au teur .  

( 1 )  Le contenu de  c e t t a  appellat ion oera di icut6  ultérieuremsrnt.  

(2) H i s to r ique  i n  PI CELET ( W  962). 





Dans sa ékgrpe (19621, P -  CELET décrié et cargographie ees "roches vertes 

du Pinde dg~to~ie"(fig0 3). Il les compare avec cslYe~i du Massif de P'Iti et 

note une f a r t a  rearsmblanes p6tragraghique. Lee sphiolltes de I q l i  - 6tudiées 
égalment par c e t  dutaur - "fornene: uns klippe se rattachant au spstême 

4ruptlf de la zone eubpdlagcnienne" (Y962,  p.  99). 

P. CELET pense que ces roches vertes totalement isolées au mifreu des 
formations gréseuses du flyseh (p,103)  pourraient 8tre des "lambeaux d6tachés 

du e~mplexe ophiolitique et glisses sur le fond schisteux de la mer éoeene lors 
du d e p e t  du f lysch" (p. 1041, A la page 373, lfriintaux écrit encore : "leur 

situation et leur nature pbtrographique nous obligent 8 éearter l'origine 

prof~nde de ces roches: qui semblent avoir pris pfaeo â la manisre de certaines 

klîppss sédimentaires d'Algérie1' faisane référence aux travaux d'Am CAIRE 

(1957, thèse), Cette hypothèse a 8ti5 retenue par 3 ,  DERCOURT dans sa syntPlese 

géotectonique de 1970 (p .  273, note inf rapaginale) . 
En 1961-1962, K o E o  KOCH et H.J. NICOLAUS ont étudie et cartographie (1) 

"le synclinal dg flysch du Pinde Oriental dgEtolie" (Po CELET, 1962, p. 372) 

plus au Nord. Leur mémoire paru en 1969 mentionne "des ollstholltes et des 

olisthostromes (. . . .) dérivant tous de calcaires mésozo~ques". 
Par aflleu~s, la region Nard-Ouest de Nafpaktos a ét6 cartographiée (2) 

par L.D. LOFTUS (1963-64) et P. TSOFLTAS (1966-67). 

( 1 )  Carte gtalagipus grecque au 1 /SQ 000 fsuSlPer de Karpenielon et du 

Sperchios ("Sperchiae eiheet") , 1970. 

(2) Carta gQologique grecque au 1 /50 000, feui l le  86 Nlfpaktm, P97P 



OBJET DU MJ3MOIRE 

Nous venons de voir l'existence de roches vertes dans La partie médiane 

du synclinorium du Pinde Oriental dTEtolie. Le but des études entrep~rset, éca~t 

de préciser Pa position struerurale de ces ophiol~tes, d'essayer d'en détermrner 

Ebrîgine et de chercher d "éventuels affleurements de mGme narure j~squ ' à  Pa 

côte septentrionale du Golfe de Corinthe, 

Il apparaît que ces éléments éruptifs affleurent rarement seuls, d l r e l -  

tement au contact du Eiysch environnant; ils sont associés à des  niveaux 

sédimentaires varies eux-mêmes diftérents de la série envircnnanre. a ' a x  appeL6 

"xGnolithes" les éléments éruptifs et sédimentaires étrangers au conrexre 

du synckinorium de flyseh tandis que ce dernier er son soubassement constituent 

PCautsehtone relatnt ou para-autochtone" 

JYai cherché à distinguer les niveaux sédimentaires de cet aurochrone 

relarîf des sédîmensç 6troi~ement associés aux roches érupr~vee. 3 ' d i  6tüdié 

l%ueocheone relatif dans un premier temps, puis les ç6dimencs asssêr6, aux 

roches éruptives p m r  les comparer aux niveaux den même 3ge des sésies coiaines 

En même temps, jpan essayé d'observer les rappsrrs strirrtaraux ernrre Lbnsem~ie 

xénolithique et Pe flysch. 

Pour ces raisons, je commencerai par Iverude de P'aurcchtsne relacir pindique( 

De ces séries affleurent le plus souvent le Crétac6 supér~eur ca lca i re ,  ie 

flysch éocène et les couches de transition entre les deux 





C H A P I  T R E  P R E M  1 E R  

L ' a u t o c h t o n e  r e l a t  i f P i n d i q u e  

e t  l a  s o u s - z o n e  d u  

V a  r d o u  s s  i a  





C W I T R E  PREMIER 

L 'AUTOCHTONE RELATIF PINDIQUE 

La s6rie mésozo~qae de la nappe du Finde montre une assez grande homogénéit6 

longitudinale, depuis Pe Nord de la Grace continentale (S.H,BRUNN, 19551, la 

Thessalie (J.AUBOUIN, 1959) Jusqu'en Etolie (P.CELET, P962), Son prolongement 

~ en Péloponèse appelé Pinde-Olonos (J.DERCOURT, 1964) en differe peu, 

~ Nous envisagerons surtout le Crétacé supérieur calcaire et Les couches de 

~ passage du flysch tertiaire, bien représentes dans le secteur btudié. Certaines ~ particularit6s du flyseh lui-même seront déerites dans le second chapitreo 
1 

P. CELET (1962) décrit au niveau du village de Pei10 Chorio, des calcaires 

en plaquettes gris ou roses 2 facies pélagique, eontenahe une association de 

G4abo&uneana du Sénonien, L'auteur retrouve les mêmes niveaux a 1 'Est, près 
du village de Dafncs, au pied du Vardouasla ainsi que dans les écailles oeeiden- 

tales. Les couches de passage du ffyseh de la &rie pindique ont été Ltudiées 

au Nord du Sperchios par J,WBOUIN (1955); l'auteur décrie un paseage progressif 

par intercalations marneuses et gréreueer entre les baner de ealcairee d V Q e  

maertrlchtien, avec una augtnentation prograrrive der niveaux ddtritlquer su 

Dano-Palbocane ("abrie fondamentale'' calcaire et "r6rir addielonnCas' d6triti- 

que terr igane). 

. 
P.CELET (1962) a notd au niveau de la rour-gonr du Vardouarla, un pairrge 

beaucoup plu8 rapide; au-derrur dei calcrirer apparaft une m u r e  importante de 

mrrnar feuiQlat6rr roier ds8ga danirn, qui rupportant Ir BYyich grbro-pilftique 

ocrr 

~Plur~ricusnnent, cri couchrr de parcafr ont 6t6 Iêudilei par J.J* FLEURY 
(1970) 1 l'Eit et ii l'Orrrat do notrr rrctrur, i 1 'rida de rrpirer bieroprI6an9 
tolo8iquri. Il priePr8 Ir diii6rracirtion der oouchrr dr priaaga rnêrr In 86rir 

Noui iuivgoni la iubdivllgion I Pinda d'  Etolir - sblw~-rton~.~du Vardsuroia 



II --LES COUPES DANS LA SERZE PINBIQUE D'ETOLIE 

* E l l e s  sont  l o c a l i s é e s  sux ka t i g u r e  4 ,  Les coupes 4 A e t  4 D appar t iennent  

a l a  premisre é c a i l l e  c a l c a i r e  bordant 2 YaOuest ke çynckinorium de  IYysch 

(zone des  "EcanlPes oe6t;de~-tales d ' Etof i e "  , P. CIELET, 1962) Les deux autre.ç 

(4 B e t  4 C) s e  s i t u e n t  au nrveaw de  l k a r ê t e  méd~ane  dont  l a  s t r a c t u k e  s e r a  

d i s c u t é e  u l té r ieurement ,  

11-1" Coupe de  S p i l i a  (Coupe 4 A ,  f i g o  5) 

La  nouvel le  r o u t e  na têonafe  Nafpaktoç-Eratrnx-Ieea par La c ô t e  t r a v e r s e  

au niveau de  Gl i fada  un cône d e  d é j e c t i o n  t o r r e n t i e l  e t  inmédiatement ii l ' E s t  

un éperon ca fcaa re  o r i e n t é  NNW-SSE. On peut y v o i r  dYW en E bpendage moyen 

N - 158 4 0 ' ~ )  : 

1 )  un ensemble de t e i n t e  rouge Yle de  v i n  de  3-8 m d%ppaiaseur ou alrernent 

des  lits p é l i t i q u e s  non conso l idés  t r % s  légèrement marneux, 

des  niveaux durs  de quelques eent im6tres  d % p a i s s e u r ,  mangan6snfGres 

( su r f aces  d P a s p e c t  g r i s  m é t a l l i s é ) .  

Ce r t a ins  d e  ces  bancs son t  des  m a d i a l a r i t e s  f ranches  (Ech, B 74-183)  trss 
imprégnées d'oxydes e t  presque opaques en lame mince; 

2 ) . u n e  formacion de  t e i n t e  rouge rosG ou a l f e r n e n t  des  bancs de  rad io la rs - tes  

d e  15 à 20 c m  dYiSpalsseur (Ech" B 74-105, B 74-106) e t  des  i n t e r l i t s  

pé ln t ïques  trGs minces; 

3 )  une a l t e rnance  de  marnes rouges - caLcai res  - r a d i o l a r ~ t e z l  oii s e  répëtcr 

la séquence su ivante ,  d e  b a s  en hau t  : 

banc c a l c a a r e  r o s e  à fantômes d e  r a d ï o l a k r h s  d e  30 cm w e e  un nlveau 

d e  r a d i a l a r i t e s  dans s a  pa r t2e  médiane; 

tr01ç OU qua t r e  f i n e s  a l t e r n a n c e s  de c a l c a i r e s  r o s e s  e t  de rparnes r o s e s  

(bancs d e  1 à 2 cm), Ces c a l c a ~ r e s  f i n s ,  c r y p t s c r î s t a l l i n s  (Echo 73-74- 

100) ou microbréchlques b i en  c l a s s é s  (Gléments d e  l ' o r d r e  de  0 ,2  à 0,5mm) 

. à elmenr mie rospe r l t i que .  L % é e h n t i l l o n  B 74-108 (s@cond f a c i è s )  a 

fou rn ï  : 

- des  p e t i t s  fo ramin i f è re s  benth iques ,  

- des P i t h o n e l l e s ,  des  Ca lc l sphè res ,  

- R o t d L p o & a  Ap. remanié,  

- des GtoboSLuncafia bîear énés lndbterminables  , c e  qui  indique l e  Turonlen 

( l im i t e  Cénomanien-Turonien posszb le ) ,  







4) des  caTica~xes g r i s  en bancs rnlnces (15-20 cm en moyenne, aiiec des  l i t s  

aiPneeux gvns rcncé b l e u t é ,  

Les 20 premiers  mètres  observables  son t  rnçheâ en kits de s i r l ~ e ,  Les 

c a l c a i r e s  son t  s r y p t a c r l s t a i l i n s  (B 74-114 ,  B 74-115) et- p ~ é s e n t e n t  

quelques i n t e r p i c s  marneux fnns  e t  de  nombreux jo5ncs s t y l s l ~ r h i q u e s  parhl-  
<. ~ e l e s  à r a  s t r a t l k ~ c a t e o n  

Dans l e s  50-60 m q u ~  su iven t  t a n d i s  que l e s  niveaux s n l ~ c e u x  d i s p a r a ~ s -  

s e n t  presque rosalemenr, appa ra i s sen t  des  bancs ca l ean res  microbrELhAques 

d e  30 - 40 cm d ' é p a r s ~ e u w ~  L'écho B 74-116 montre quelques débzrn d e  

Rudastes,de jaspe  à r a d i o r a i r e ç  rouges; YPensembLe e s t  b ~ e n   lassé 

( 1  à 2 m ) ,  

5)  Le débus des  couches de  passage du f l g s c h  : l 'ensemble préc6aenz se termine 

par  des  nnveaux ruban6s à GRo&o2wncana, LvécR, B 7 4 - 1 1 ]  a t o u r n l  : 

- GLaboXmsnçana I ~ C I ~ U ~ ~ U  PLUMIER 

- gPro /sXktWd--f- (DE LAPPARENT) 

indiquant r e  Campanien-Maestai~rhtien~ 

En meme remps, apparanssenr des  i n t e r i n t s  marneux a e  'renn'te jaune e t  

des  niveaux gréseux f ~ n s -  LVeeh, B 7 4 - I f 9  e s t  un graÿwauke à clmenc 

ca l ean re  ( q u a r t z ,  b i o t i t e l e t  muscovite c h l s r i t i s é s ,  f e rdspa rhs  rares) .  

L e s  csuches d e  passage au i l y s c h  montrent de  naicItIbreu~ sonraz-ës arrirrmâux 

tz6s Pggërement obliques par  r appor t  â l a  a t r a ê i f ~ c a e ~ s n  ~ % é , h  B 74- ,23  

(caleaire  çryptocrista1Li.n) a livré : 

G r  c.cMn.5a: (CUSHMaN) 

~.t, cap ytrmseu SsoLLr )  

fi el!, ç6 &oseMae. (CKRSEY) 

Gl- L~J?.. .o$uu/C~C (DE 1,APPARENT) 

Rucmx.gÜrnbe&k.na @.ucl.t;.Lcoba EIGER 

ce qui sleue iss niveaux dana le Elaeatrlehtienn 

L'absence de niveaux riches en Pite s i l i c e u x  et  en G l a b a t u n c a n u  du 

Coniac1,en-S~in~onten ccnnue afl leiur~,pourraît  eRexp~Pguer par Sié?xisrence! dans 

l'ensemble 4 da contact8 anormaux subparafPB~se Zi l a  ~ t r a t i f  zeaticn d ~ f i u c n -  

lement obeetwabiea + 





Remarg~g ----- : Le niveau 1 correspond au sommet du "Premier flyseh du Pinde" 

(JoAUBOUIN, 1959; P ,  CEEET, 19621, Pimité à sa base par une passée earca2re 

récemment datée du Bsrrnasnen par des CaLpPonelPes (J J,FLEURY, n974)" 

II - 2, Coupe de la route de Kampos (Coupe 4 D, tfg? 63 

La route Nafpaktos-Lidorikisn emprunte un eol, ewrron 10 km après 

lgembranehemenr pour EvpaYnonp Au sommet, une petite route part vers uc!3sr en 

direetion du vrllage de Kampos, Enrion 200 m après PPembranchement, OIr peur 

observer Te sommet des caPçaires en plaquettes et une transition avec le tLyschn 

Se succèdent, d W en E : 

1 )  une dîzaine de mètres de calcaires à grain f n n  en banes minees (40-15 cm) 

avec quelques bancs microbr6chuques de 30 à 40 cm d'épaisseur; 

2) eînq 2 s i x  mè;res de ~alcanres microbréchnques massifs de teinte g r i s  sombre; 

LvéchantnlPsn B 13 -218 ,  mierabréchique bien ciassé, monrre des d6brïs de 

Rudistes, dgEehPnodeimes, des grains de quarez, de feldspaths plagroc kases, 

des fragments de serpentine et de quartzite" La miersfaune est remanise; il 

d'agit d'C3prbLtohd~~ ~ p "  Lepido~YLbLtaQcea ~ p , ,  C U Y ~ ~ O X ~ ~ C L  / ~ p -  'âge maes'tri,ti- 

t Pen; 

3 )  huit à dix mètres d'une alternance de calcaires marneux et caledires durs â 

grain fin en ban2s mîneeç (10-:5 cm); 

4) quatre 2 cinq metres d'une alternance en bancs minces de çaPcanres 5 grain 

fin et de grès fins, 

L'échantillon caleaire B 73-216, mî@ritEque, a r i v r é  : 

G~aba~uveeunu g a ,  4;teeW (DE LAPPARENT) 
II c d n  UtCU (CUSHMAN) 
1 I 

O g w n g ~ d  BOLLI 

c e  qui donne un age maestrichtien. 

5)  t r o i s  a quatre mètree dkalternance de marnes e t  calcaires 3 grain f i n ;  

6) l e  flysch; il dgbuhe par 30 a 40 m d'alternances de grds fine en banes de  

IO B 20 cm edparée par 30 B 40 cm de marnes, 





Nous n'avons donc pas ici de niveaux marna-calcaires d'âge paléae2ne 

I au sommet des couenes de transition- On peut attribuer ce fait 2 la tectonlsatnon; 

I cependane Y"4-FLEURY sagnaie dans 1% réglon de Karpenlsnon une passée c â i - p  balTe 

l d'âge paléoesne moyen isolée dans le flysch à 70 m au-dessus du Maestr~eht~en 

II - 3 -  Coupe de* l kxtxlénnrlté Suid de BBarê-te caleai~e de KrokkiY$an (Coupe 4 B , t n g ,  7) 

Elle montre, d %  en W, après une zone d%eboulia caleaire : 

1 )  quelques Higtres de caleaires mierobréchiques alternant avee des grès t i n s  

siliceux â eimmt éakcaire et des calcaires fins marneux; P échaneEPPon B 73- 

85 pr6Levé dans kes derniers montre des débrns ehlsrnteux, d e s  gralns de 

quartz d~spersés; il a Invré des Globigerfnes tertia~res et Globo~~e-tczLLct h p o  

Ces niveaux appartiennent donc au P a l é o ~ ~ n e - E i . ~ ~ ~  

2) une dlzalne de metres de eafcalres mletobréchiques à bréchlqueu en banes de 

20 à 30 cm dPépanaseur, Les échantillons B 73-86 et B 73-87 montrent un 

ciment microcristaYYPn; les éléments detritiques (de i m à P cm environ) 

sont essentleliement des fragments de micrité à mierofaune P L ~ ~ L : : ~ ~ L L I L . . . E ,  d e s  

débris d Algues (Lithothamniées) dF~&inodermes, de ~yozoaires, de Rudxsteai 

et des fragments de roches mierofitrqri;e; et de serpentine, 11s onc Yfvrré 

la microfaune- ç.~B~ante : 

Celle-ci est  rethano6ec Ces 6chantlYlons nqont paa livré de mncrofossale 

I franchement t e r t i a i r e  . 
3 )  Une dizaine de mètres de calcaires B grain f i n  e t  marno-~alcairee roses en 

bancs mirioes,; P 'échant 3, PYrsn B 73-88 montFe., en lane mince, un ciment micro- 

cristallin et'leés d m e s  éléments que 113 B 73-87, bien cPasaLs e t  de  t a i l l e  

infarieulie au3 mmn II a lEvrE? : 

Gtabo&unzrana a $ u d  DE LAPPARENT 
Il c o m a  C U S W N  

des dEbris d û&b&toXd&A &gp, 
mals aucun élément de microfaune t e r t i a i r e o  



COUPE DE L'EXTREMITE SUD DE L'ARETE DE KROKKILION 

Marnes  

Grés 

[ml Calcaires 6 grain f in 

' / / Calcaires microbréchiques rm 

F i g u r e  7 

COUPE 4 8  



4)  douze â quinze metres  de caQcaEres f ~ n s  en banes minces ( P O  c m  environ] q u i  

forment l e  a c m e t  de l%arêree I l s  sont  c ryp rcc rns t a ' ï i i n s  ec  r i c h e s  en  

G l o b a g é r ~ n e s  e t  GleboXxuncana unicarénes  e t  biuazénés (GeisbuXtmcan~ gn., 

b~uCU&i. (DE LAPPARENT) y a été reconnue>- Ces nlveaux appar t iennent  ah 

Maes t r i ch t i en  

II - 4, Coupes des  t l a n c s  Nord e t  Ouest du Mont VBakovounr ( C o ~ p e  4 C ,  r l g o  8, 

Les deux cuupes f a i t e s  s u r  ces  deux v e r s a n t s  nous ont f o u r n i  exactsmenc 

l e  même rGsu laa t .  LES premrères pentes  3 p a r t r r  du sommet sont  a b r ~ p t e s  e t  

correspondent aux eauches d e  passage du fPysch; c e  d e r n i e r  appara '?~  e n  cont rebas  

ap rè s  une zone d ' é b o u i a s  e r  donne une pente  eopograph~que p lus  doucep 

On obeer~re .  au-dessus de  f a  zone d P é b s u l a s ,  de  Das en haut : 

i )  une a l t e rnance  de bancs minces de mlcrobr6ches c a l c a n r e s ,  de  g rès  fnns  

j a u n â t ~ e s  iden t iques  à ceux du f i y s c h  e t  de  marnes sohvens f e u i l r e r é e s ,  r a s e s  

ou g r i s e s .  Une dAzaine de  m6tres de  c e t t e  a l t e r n a n c e  sont  v i ç i b i e s -  

Les échantPPL~ns  B 73-106 e t  B 73-109 (microbréçhsques à enment mlcrwisrs-  

taYEin souvent r e c r i s t a l k i s 6 )  montrent des  d e b r i s  dk lgc re s  (Lnrhorhamai6esg 

Bryozoalres ,  Echlnodernes, des  d é b r i s  de  serpentkne e t  des e r n s t a u s  d t d ~ b n t e  

auehngêne mackée, 

L a  m i ~ r o f e d n e  comprend : 

fi Lepidafib2oZde~ isp, e n  grande abondance (remanies) 

S . c d e ~ o W t ~ ~  c c ~ ~ c h a p o Z d  ~ o 4  LAMARCK (remanie) 

un d é b r i s  d e  c$, D.ueo&næ 

des  globigérines d'asf~nlré t e r t i a i r e "  

Elle permet de  placer ces niveaux dans Te PaPéo~ène~  

Dans le haut d e  ces  niveaux, l e s  bancs calcaires  mnnces montrent un 

f a c i è s  f i n  marneux* Les bancs calcaires  mYçro"b6e;hPques se raebfient,  L'un 

d'eux a montré (Ech. B 73-339) : 

. fkt.-tenucy&na btotLca REICHEL (très peu remanle) 

S.Ûiehçr&.teA cdcxf iopolxd~ LAMARK 

OmphutacycLe~d rnac&upa&u.A LAMARK 

. Gtabufthunccxna gn, 4lt;uaittc (De LAPPARENT) 
II 

e k0.4 iaff& WHITE 

Tl n'y a aucun 6Ygrnent paléoe8ne dans c e t  échantillono 



[---l Marnes 

Im C a i c ~ i r e r  c i  g ra in  f in  
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Le flanc W de cette arête est une falaise quaoi-vert~eale~ Au pied de 

cette falaise, environ 50 m plus bas, an trouve, avec un pendage de ~ O ~ N E :  

des niveaux de calcaires et marno-eaicaires en bancs minces alternant avec 

des bancs de grès fins- Ces niveaux &ont identiques au niveau du flanc E ;  

comme XPs représentent des couches de passage des calcaires maescrichriens 

au fPysch 6oeSne, l'arête serait donc un coeur anticlinal très pnncé 

et cisaPl16 au niveau du flanc inverse. 

2) Une alternance de mirroeonglomêrab en bancs épais ( 1  5 2m) , de çarcaires 
marneux roses ou blancs et de marnes feuilletées de même teinte en bancs 

minces, Ces brèches contiennent des éléments anguleux et arrondis apparte- 

nant aux niveaux calcaires et marneux adjacents et des débrls serpentineux< 

Le classement en est très mauvais (les plus gros él6ments sont des galets 

marneux de Y0 cm environ), Elles sont très friables; leur matrrce essenclel- 

lement argileuse et peu consolidée. Les microfaunes suIvantes proviennent 

des niveaux marno-calcaires Clame mince ou acétolyse) : 

- EchantilYon B 73-i22 : G&a&a&enncana cankuga C U S W N  
- I I  11 gh. B~UCVLI% (DE LAPPARENT) B 73-1 i l  : 

t t  muegrna evlsd ROLL r 
II contuha 

II &a CARSEY 

des hérérohélicidés compfexeso 

- Echantil Ion B 73- 120 : RaemÛgCmbl.?eecna @~etdco4cca (H6térohéli.cidé) 
Gtcrba;tteerncana magma ensd ROLL 1 

t t  gh. BRU& 

Ces niveaux appartiennent donc au Maestrichtien supérneur- 

Nous trouvons donc sur le flanc W du Mont VPakovouni une série Inverse 

qui peut correspondre au flanc inverse d'un anticlinal couche à coeur calcaire 

crétacé supérieur. Le flanc E de ce mont est couvert d'une épaisse forêt; les 

affleurements qui y sont diss6mlnés montrent toujours des calcaires en bancs 

minces roses ou gris avec souvent des surfac~a d'aspect métallleé rnangan&slf&res 

qui appartiennent à l a  base dea crlcaires en gfaqueftee. Ila correspondent au 

coeur de Pknticlinal couch6, ciseil16 au niveau de son flanc inveree, 



II - 5, Les écailles basales du front du Vardoussna 
La figure 3 extraite de Za carte de P, CELET 61962% montre im8daatement 

à S'avant du Vardouss~a un ab~gnernent dOécafPles calca~xes IWéçailEes frantal~x 

du Vardoussna"1, Cette unît8 se développe consad6rablemenl: au Nard 312 e i l a  

forme Te masslf du Korlfi, P, CELET d&nontre son appartenance à la ç é r ~ e  

pindique dsEtolxe, JQai pu ma-même compléter cette vérsÉ~cae~sn p i u s  au Sud, 

au niveau du village de Daakopn. et dans $a part~e La plus mEr~d~orrale du sec- 

teur étudié, 

1) Au niveau du col qus sépare S t l T l a  de Milia affleure sur le flysch un 

lambeau de dimenslan hectométrique de calcaire en plaques alternant dvec 

des bancs épaxs mserobwéchrques, A sa base, on observe un nrveau broyé 

2) Au nrveau du vxElage de Milra affleure 50 a 60 m de calcaires en plaqucetres 

alternant avec des bancs de jaspes gris et des bancs épais t a  à 2 mi de cal- 

caire mrcrobréch~que. Ces niveaux montrent des débris de Rud~stea, lithotha- 

m u r l é s ,  Lep.ptdo~bi t.if'dea s p . ,  brbZt;ot'des s p .  ex des Orbicol  ries rernarii6cs. 

11s ont livré : 

GZc bo truneana arca CUSHMAN 
II aff. contasa CUSHMAN 

IP cf. s -tizla~ 8 ~ ~ " ~ Y W Z S  [DE LAPPARENT) 

II f ~ ~ n f @ t r i a  PLUMMER 

et sont datés du Campanien-Maestrichtnen Bplutdt Campanaen par luabsence da 

m~crofaune maestrichtienne). 

Il e s t  remarquable de noter dans la même lame des Orbftolines et des 

Orbftofdés ramaniés il3 73-1721, 

31 Il exxste deux autres écailles appartenant aux mêmes niveaux de la meme 

série, plus au Sud encore entre Ee Koutsouros et MIcrovounl, 

On observe donc tout au long du Vardoussia et de soi. prol~ngement au 

Sud de Mornos, le jalon le plus interne visible de la série pind~gue duEtolrc 

L'abondance de niveaux calcaires microbrdchiques pourrait permettre de rap- 

procher ces écailles des facies  obsexv4s au niveau de PknSte mCdiane, Ce 

jalon est da plus en plus rddunt & l'afflaursment vers la Sud pour des 

raieone tectonlquee. 

Au Nard, la carte au 1/50,000 de K.E. KOCH, H.J. NICOLAUS et G , A ,  

KALLERGIS montre La dispnrft~on ds ~atte ~ n j . t 6 ~  corrélat~vement a un élargis-  

sement du eynëlfnoxlwn de fl.ysch. Les ealcailes orBtac@e de ka sPrfe Au V a r  







Les coupes A ,  B ,  C e t  D nous ont montré des  f a tues  pé Iag iqa t s  au SEnbnlerx 

avec s p p a r i r l o n  de  bancs rnicrabréchiques â éiéments né r i c iques  rernsniks zia 

Maestrnchtïen Au somfnet d e  cet étage  des  marnes e t  g r e s  5 ~ n s  en bancs m i m e s  

se superpcsent  progressivement à Pa s é r i e  c a r b c n a ~ é e ~  L a  ,supk s ' é n d i v a d u a i i s e  

par L'exiscenee d e  rnrcroc~ngiomérars  mal c l a s s é s  en bancs é p l i ç  e t  r l c h e s  en 

d é b r i s  d e  Jaspe3 e t  s e rpen t ines  t r a d u i s a n t  des  a r r i v e e s  b ru t a i e s  2 ka irn 

du Maes tz ich t ien ,  Nous verrons c e  phénomene s 'aeeentuer  dans Les n ~ u e a ~ x  

synêhranea de l a  série p lus  o r i e n t a l e  du VardoussLan P i  rauL aoeer également 

qae l e s  coupes B e t  C ,  bnen que p a r t i e l l e s ,  msncrent sne rveheo,e r e l & t a % e  

en marno-~a lça iues  e t  marnes r o s e s  supér ieure  2 crkke des  csapes A er  D o  Nous 

ver rons  égaYement c e  phén~mène s ' a ccen tue r  for tement  dans L a  s e r n e  du Vardoussia ,  

R_-pqgg : Uns a a t r s  coupe ef reccuée  au niveau d e  Ya première 6 è a i l i e  c i t ~ a , n -  

t a i e ,  au SW du v i l l a g e  de  K e n d r ~ k i  (coupe 4 E)  a dsnné s e n s ~ b ~ e m e n t  l e s  rnzmes 

sfSsul t&ts  que  l e s  coupes 4 A e t  4 D o  

t-11 - LA SOUS-ZONE DU VARDOUSSEA 

Défnnie pax P LELEr  ( , 9 5 9 ) ,  e l l e  e s t  r ep ré sen tée  par Pa iha?ne t res  esraxpée 

du Vardsussna âu Nord du Mornes" Au Sud de  c e  f l e u v e ,  e l l e  s e  prolange par  quaLre 

monts beaacoup p l u s  rn~des t eb  : Kuts iEier1 ,  &tovounz, Voun~ e t  K ~ ~ ~ s o u x ~ s  L a u t e u r  

a é tudaé  c e t t e  s .5r r~  en d é t a i l ,  t o u t  au long du Vardmss ia  Lua-même, aa Nord d~ 

K o e s i l l e r i  e6 au Sud, e n t r e  Amlgdalia e t  E r a t i n l -  

El réwme Pa s é r i e  : 

- T r i a s  supérieur-Lias  . c a l c a i r e s  dolomit iques à Haiobres ,  ~ a l é a r r e s  jaspeux e t  

doàomies, p u i s  c a l e a n e s  e t  r a d i o P a r i t e s ;  

- Jurassnque moyen-supérieur : des r ad io l a r i t e s ,  p u i s  des  a ï teanances  de caÿ rau res ,  

Jaspes e t  s c h i s t e s ;  

- Jurassique rerminal-Tithonique : calcaires  microbréchiques à s i l e x  s u i v i s  d e  

calcaires  oollrhiques ou graveleux à Trocholines; 

- Tithonîque-Eocrétacê : eaiealres  bréchiques à EPkipsaetln~es e t  mêlange d e  

radio lar i tes ,  calcaires péiagnques e t  calcaires biosclaetlquea; 

- Méaocrétacé : grse,  marnea et  calcaires B dêbris d % r b i t o l i n e s ;  

- Néoçrétacé : calcaires pélagïquee en plaquettes e t  calcaires  mlcrobréch:ques; 

- Dano-Paléocène E marnes schieteuses roses à rgcurrencea e a i c a i r e s  rn~erobr6chiques 

formant La trans ir~un avec Ye £lysch,  
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L'auteur  s iou l~gne  lkex l s t enee  dans l e  Sud d e  " t a c i è s  abe r r an t s "  dafis une 

zone oPi " l e s  u n i t é s  t ec ton iques  s ' a f f r o n t e n t  e t  s s e m p i P e n ~  dans une siruat~on 

t e l l e  que t o u t e  t e n t a t i v e  de  s é p a r a t i o n  des  zones de  fac iès  e s t  extrême men^ 

d é l i c a t e " p  

Notre é tude  de  c e t t e  sous-zone b i e n  connue s ' e s t  1PrnitSe 2 une coupe 

presque compi5re au Nord du v i l l a g e  de  So ta r lna  (voir  f i g -  9) er à l a é c u d e  des  

couches de  passage au fYysch au sud d e  Mornosa 

III - 1 .  Coupe des  gorges de  Mi l i a  (Coupe 9 A ,  f i g -  PO) 

1 )  A envi ron  1 km à l ' E s t  de  M i l i a ,  une p e t i t e  r n v ~ è r e  coulant  v e r s  l ' E s t  

a  découpé un r a v i n  profond e t  é t r o i t  e n t r e  Les e i smets  Vsvvnn e t  Aersuourii- 

On observe d w u e s t  en E s t  en  su ivant  un monopate qun r e l i e  MIPia 5 ~ r a f r l a :  

1 "  - du f l y s c h  dont Peç bancs de  g r e s  sont é p a i s  ( 2  à 3 m l  e t  sépares 

par  5 à 6 m de  f i n e s  a l t e r n a n c e s  gréso-marneuses.  Ceci se r6pète  un grand 

nombre de  £OIS;  

2 "  - une zone de broyage, marquée par  des  blocs d e  g r è s  provenant  de  1a 

d i s s o c i a t i o n  d e  bancs de  type précédent  engEobGa dans des  marnes et des  

paquets  de  f l y s c h  f i n  c r è s  p l i ç s o t é s ;  

3" - Une quinza ine  d e  mètres  de  f l y s e h  t r S s  legèrement pLkssoe6 mais 

sans ca s su re  n i  disharmonie; un nouveau eon tae t  anormal les sépare  des  

niveaux su ivan t s ;  

4" - des  calcaires en p l a q u e t t e s  i n t e r c a l é s  d e  jaspes  p l l s s o t é s  où 

s e  succèdent : 

l e s  premières d i z a i n e s  d e  mëtres  son t  à g r a i n  f i n ,  LYéehant i iYsn  B 74-189 

montre une m i e r i t e  à fantômes c a l c i t i q u e s  de  r a d i o l a i r e s  e t  " f i laments  

d i spe r sé s"  (déb r i e  de  p e t i t s  Lamellibranches ? )  d r o i t s  ou courbes, ,  1 1  

n k  paae f o u r n i  d e  conodontee, 

l e 8  niveaux su ivan t s  eont da teinte p l u s  n o i r e  et s ' y  Intercalent des 

bancs bpais  (P a 2 m) microbr6chiquer.  

L 'bchan t i f l on  B 74-188 ( c s l c s l t e  f in)  montre d e  nombreux liserés 

opaques d'oxyde8 mdtaYYique~~ LvBchrnrlllon B 73-T87 B B 73-188 n b n t  

paa livrd de c o n o d o a e e ~ ~  



Les jaspes apparaissent dfas6min6s dans toute c e t t e  formation, soit en 

lits continus, soit en rognons ou an SentiPles effiYocR6esn 

Quatre Cchantil%sns pris dans les derniers cinquante metres de cette farrnârion 

ont livré des eonodsnteo (B 74-191 3 B 74-194). 11 saagit de rnncrires ou de 

caleairea graveleux % "£QIamenta", dabris ds6chinodermes ee riarcs radiolaires% 

Ils montrent une dolomitisation faible (environ i % )  mais nette en rhomboèdres 

de 11/2 mm environ, Une rsloration séPective par Te Magnason XI (SOUBIAS, 19741 

a confirmé ce fait. 

Les eonodontes ont été gtudiés par MM. R e  FISCHER te G o  KAUFPMAnTJ de 

PVUniversEté de Marburg (Allemagne). Je les en remerereo Leurs résultats sont 

les suivants : 

B 74-3  93 : EpkgondsX&a nadaaa HAPIASHI 

E p i g a n d a t ~ æ  pahfefta KOSUR et MOSTLER 

Cet 6chantPlPon a lSvrQ aussi des petites dentc da poissonso X Y  er t  

daté du Norien inférieur. 

B 74-192 : Ep.i.gandol&a &identaAu MOSHER 
EpigandaR&u peemica MYASHI 

Nea k C ~ d  eod e l t a  ep 

Lv6chantillan contient &galement des petites dents de poissons. 11 

est d 'âge Norien supar leur. 

B 74-193 : Epigondat&ta  p~m-lca W S H I  

Neoga~dat&Ra p a ~ g g n & & $  @imiA BUDURQV et STEFANOV 

Cela donne un âge carnien terminal-Norieno 

B 74-194 : E p . 4 g a n d o l U u  ape [E. bn$enZalçe MOSmR ?) 

ffindead&a ( M e t ' a p / u o n . i o d t . ~ - d o w i  KOSUR et MOSTLERI 

d'autres conedantae indétarminBal 

Noui avonr encore le Worien (probabPement eup6~ieur)~ 

Uns partie d e i  calsafrcr P filamenta ( r o m e t  préaumti) couvre donc T'eneem- 

bla du Norien. 

Ces collcairri P l'lfilsmsnti'l aC jaspes affleurent cur environ 400 m q  

Csmpte tenu du pendaga rt dw plia, on p w t  dvrlurr I%p@iosrur maximclc 

prirente 1200-250 m. 



5) Des calcaires mass~fs de teInte s r è s  çlânye, sêpai6~ des pnéçEdenrs par un 

contaet anarmai (quenques mètres d'ébaui~s masquent 1% joncr~on aa niveau 

du mcnûpate; sur Ba paron Nard dk ravrn, 3n abserve une IégSre dnsharmonie ) 

Ce sont des caPcaires graveleux er 3cikithiques dont la ralile des 

éléments varie rythmiquemens Ede 1 1  k0 à 3 mj ce q u ~  permet de confirme1 1; 

pendage quand le l~tage, fruste, n'apparaft pas, 

Les échant~u~ons B 74-195 et B 74-202 montrent des ssY;~Res et des 

gravePles clans un ciment macrsepai5r1que à apar~rique, Une dskomiensar~onn ltarbYe 

(enïluran : 43 affecte ces niveaux sous foxme de grands cristaux euhédriques, 

parfois concentrés su:uank des J O ~ ~ E S  ~tyl3BithBq~e~ paraQkSPes à la  

stratifacabYon, 

Z'é~hanr~Plon B 74-200 riontne des  fragnents dnOrbitollnes, ce qui laduque 

au 2/3 sbpénieur d t  ces calea;reh, un 2g6 apClaw-akb,en ÛLI p l u s  récent- 

L'éçhantrllsn B 7 4  -201 montle des Lentncukines et des embryons d&onltes 

YYai également t r ouvé  un galet 6b:uié de calcaire blanc à Ellipsactnnae~ 

Le sommet de :es niveaax  e s t  rn~êr~b~LhPque à tgehes nakrs, En Pme rnrnce, 

on n"obserrre plus IIL 309jirhe~ na- graveLLea- Une doIamitrsatlon y exeste encote, 

Une zone Eort~rnent recristallisér b m d e  un contact anormal subpara~aèke 

à Ba strattfn~atnon~ 11 f a i r  réapparaPtre des calcaires graveleux, 

6) des caicalxes graveleux à grain er2s fin contenant des PentiPPes de jaa2es 

(PO à 15 m)" 

7) 20 à 30 m de brèche6 calcaires remanrant les faciès sous-jacents (brèche 

intraforrnationnelle) ainsi que des débris vermEeuPGs (Algues ? ) ,  LvéchantiiY~n 

B 74-206 a Invré Lccbqh.iMRJkcvta mxnabd.c.h WEYNCHENK s l cuan t  ces niveaux dans l e  

Jurassique sup6rieur0 

8j.des breskes calcaires B débris de RwldPstea, Le versant E est une surface 

structuraie de ces niveaux dont nous verrone une coupe ailleursn L'éehantilkon 

B 94-20!? montre beaucoup de débris  diEchfnodernee, des Miknoîrdés, des 

petits ForamrnifBres benthiquean 

II 2 ,  Coupe de la route Sota~na-MiLie (Coupe 8 B, f ag ., I 1 )  

Cette coupe ecrmine pratlquernpnt en eoncenulté l a  coupe A, dane un ~ e c ~ c u r  

oh les calcaires bz6chiques du Czb~ac.6 sup6rleur reprennent un pendage nettement 

supérieur à Ea peere topographiqueo 





Elle montre du Nord au Sud, (aprês les faci58 du niveau 7 de Ya coupe A l  : 

1) une masse de 80 B 120 m d'épaisseur de ceilcaireei d'abord micrabréehiques, Les 

éléments sont des débris du Rudistes, de Néringes et des fragmenta de calcaires 

contenant ces mêmes fossiles, ce qui traduit un double remaniement" Vers le 

Sud, les éléments de la br9che deviennent de plus en plus gros. 

2) 10 à 15 m d'un "mégabr9che" caleaire dont Tee blocs peuvent atteindre 2 m; 

eeei est très bien visible sur le bord même de Pa route Sotaina-Milia. 

Certains de ces blocs montrent en Y m e  mince (B 74-185)  de nombreux OrbPtsYi- 

@dés roulés et remaniés ainsi que des calcaires oolithiq~es~ Nous avons pu 

observer de gros blocs de calcaires très marmoreens à débris de LamePPibran- 

ches pachydsntes Indéterminableso Un autre élément de cette brèche CB 34-138)  

a montré une mierite à Ostracodes à test fnn, bryozoaires,APgines Dascycla- 

dacrées et nombreux Brbitolinidés roul6s. 

L'échantillon B 44-186 préPev6 dans le ciment de la br%che au sommet 

montre une micrite contenant des débris dsEchinodernes, des "prismes" 

dgInocérames et des G & a & a ~ n c m a  remaniés qui appartiennent au Campannen- 

Maestrichrien. 

Les trois à quatre derniers metres de cette braehe ont une matrice rose 

marno-calcaire, puis l'on passe brutalement B des marnes roses feuiPPet6es 

qui forment les couches de passage au flysch. 

III - 3. Coupe 9 C (figo 12) 

Elle se situe au niveau du petit pont franchissant fa rivibre B6léaitsa 

à P km de Likoriâion; elle intéresse Pee couches de paseage au flyseh. 

La série calcaire 4Bnoni;cnne se ternlfne par dse calcaires brgehiques mais 

dont les éléments ne dépassent pas la dizhina de centim&tree. Puis on observe: 

1 )  deux mètres d'une alternance de marno-calcaire$ roeer et da calcaire8 micro- 

bréchiques gris, 1s tout en bancr minces (Y0 1 20 cm)* 

L'bchantilYon B 73-240 montsa, en ,lame mincr, une micrite 4 dibrir de 

OlobigBrinei et ~ ~ o b o ~ k c a n a  trls abimbm, L'6ehantillon B 73-24X rit une 

microbrbcha caferire 1 Ill41nrntr da 3 k 4 mni au maximum rt: rimant microcrirtrf- 
- fini" Parmi ceux-ci, 3'4f pu obrrrvrr t 

- dei fragmrnei de micritr 1 Bfobigirinri, 

- der Errgmrntr de ealcafte oolithique et grrvrPrux, 
- dss ddbrîo de Rudiatri, Echinodarmoi, 
- des £ragrnents ds micrirs 1 Cune~&na &p.  at Milfolid6rl 



Dans le ciment, JeJO FLEURY a reconnu des GOobigérlnes tertiaires, situant 

donc la base de ces couches dans le Paléocèsnea EocBne-. 

2) Quatre à cinq metres de marnes roses feuiîletJ3es avec de fins niveaux marno- 

calcaires indurés.Des éehantrllons de ces micrites roses (R 73-242, 243 et 244) 

ont montré de rares graim.de quartz anguleux, des Joint3 stylolithiques tapissés 

dJoxydes métalliqueso Ils montrent encore des G&absa%uncana du Sénsnien supé- 

rieur remaniés, associés à des GPobigérines tertiaires. 

3) 20 m de marnes roses feuilletées contenant, au début, quelques récurrences de 

caleaires-mierobréehiques grisa-La végétation couvre la suite de la coupe 

vers 1Qst mals si l'on se fie % la teinte de la terre cultivée, il faut se 

déplacer d'au moins BO0 m vers l'~se pour trouver un sol ayant la teinte ocre du 

f lysch. 

III - 4. CONCLUSION 

En plus de l'absence de 1'Bpaie nlveau radiolaritique du Jurassiqua infé- 

rieur d'origine tectonique (P,CELET, 1962, p, 1421, il faut noter $ur la 

coupe A P'épaisseur importante des niveaux caleaires graveleux et oolithiques 

qui ne contiennent pas de jaspes, L'apparition, au Crétacé terminal, de 

brèches calcaires à éléments de grande taille, semble caractériser le sud de 

cette unité. 

Par ailleurs le Trias supérieur est riche en faciès à filaments et en 

silice. La remarque fa plus importante pour- la suite de notre Btude concerne 

l a  nature et l'âge des couches de transition avec le flysch, Le garsage est 

brutal entre les calcaires microbréchiques ou bréchiques à débris de Rudistes 

et Gtobo&uncana et les marnes roses feuilletées ii minces bance calcaires 

dqge paiéocène-p;,&ne 

Cette transition différencie nettement le Crdtacé supérieur-Pal6ocSne de 

la sous-zone du Vardaussia, des niveaux synchrones de la zone du Pinde dgEtolie. 

L'absence de véritables couches de passage e t  la grlaence des marnes 

feuflletQes roses est observables &salement dantrln zone plus inforne du 

Parnasse-Kiona. (F, CELET, 8962). 11 an ecit dm m8mo pour lem couches de  passage 

de la serie subpélagonienne que, J !ai pu moi-m%ma dtudiar rn Othryr (CIBECM,1972), 

Remorq1.15 : Deux datations effectu6ea' par PnCEbtT ( Y  962) B l'aida de macre- 
Eoreller ont btd eonfirmQ18 par der microfoiillai : Ir T~iai rup6rieur B 

Conodonterr ,et f e Juras mique ~111pbrieur B Lab~/PLe&hXInu meLabU klEYNCHENK 



' IV - CONCLUSION DU PREMIER CHAPITRE 

L'étude des affleurements de type pindîque et de eype Vardoussia m'était 

nécessaire pour différencier de ce para-autochtone fa fractfon s6dimentaire 

des éléments xén~lithlques~ Toutefois, une partie des coupesa été choisle de 

manière à pouvoir compléter et préciser l'étude 5 plus grande échelle réalisée 

par P r  CELET (E962), Mes modestes observations vont dans le sens des conclu- 

sions et Interprétatîons données par luauteur. Je reprendra1 donc et résumerai 

une partie de ces dernières. 

-1 ) Remarques d A ordr e général 

P m  CELET montre que l a  série mésozoyque du Vardoussia a des caractères de 

tnansstisn entre Les séries mésozo?ques du Pinde étollque et du Parnasse-Knona 

(1959a et J962.), Plus préeisémenf,"au Crêtacé ( . , - , )  elXe constituait une aire 

de passage entre Les régians émergées (Parnasse) et Pes calcaires pélagiques 

du Pinde à l'Ouest (1962, pn 3 4 9 ) ,  

Il montre la différence entre Ea serre du Vardoussia et la série ultra- 

pandique tePie qu'elle fut érablie par Ja AUBOUTN (1959) dans le Koziakas 

(The~salie)~ Cette série s'lnterrale entre celles du Pinde et du Subpélagonren- 

J.FERRIERE (i974a) a montré que Pa série du Koziakas pouvait être considérée 

- pro parre - comme subpélagonienne. Des affleurements Zi faciès semblabres 

à ceux du Vardoussia prolonge ce dernier au Nord (région de Marmara). Ils 

sont appelés "~Ytra~~ndîques" par K e E ,  KOCH et HoJ, NICOLAUS (1969); cetce 

appeilat-ion nous paraît Inexacte sn Plon s'en tient à Ya définition owignnale 

de ce terme, Par ailleurs, ces deux auteurs rangent également dans Ya sous- 

zone ultrapindique les niveaux jurassiques et crétacês du Massif de BeItP, dans 

lesquels ils Intercalent des sphiolithes, P. CELET (i96P), puis En WIGNIOELE 

(1975) ont montré iaappartenance de ces niveaux 3 la zone subpéPagsnlenne 

(plutôt "péPagonisnne" en regard des résultats obtenus par J,PERRIERE en 

Othrys ,( 19747~~ 

2) Le Crétacé superPeur 

Le Maestrichtien volt s'intercaler dans les calcaires pélagiques en 

plaquettes du Pinde, des minces niveaux calcaires microbréchiques B microfaune 

néritique remaniée" Ce phénomène est beaucoup plus accentué dans la série du 

Vardoussia avec dqëpais niveaux franchement bréehiques (et même m6gabréchi- 

ques9" La provenance parnassienne des éléments est nette au niveau du Vardouseia. 



Ces famicotions sont interpr6tées par P. CELET corne des "brèches de fPanc" 

notion due à JO AtTBOUIN ( 1  959)-0 Ce dernier appelle la f rliction holopêPagique 

du Crétacé supérieur du Pinde "série fondamentale" 3 PaquePPe se superpose 

dans la pltrtie orlentale une "s6rie additionnée" B éléments n6ritiques0 La 

sous-zone du Vardoussia correspondrait à fa pente ou talus separant le bassin 

ou sillon pindique de la plateforme ou ride rur6levée du Parnasse-Klona. La 

présente de minces niveaux-microbréehlques dans une série halsp6lagique 

(Pinde) serait un t6moin lointain den rZle du talus "Vardoussisiqs, Pieu de génëse 

de courants de- turbitidé (KWENEN, P 948) 

J'aP pour ma part, à loêehePPe de Pa région étudiée, observé une augmen- 

tation dans Pa rkhesse en mierobr8ehes calcaires vers l'Est. De plus, le 

Crétacé supérieur de Pa série du Vârdsussia présente une augmentation de la 

taille des éléments vers Pe Sud (region deAsiigdaPir)o 

33 Les .couches de- passage du f lyseh 

a) Pour la série pindrcpue dUEtolle, des bancs de grès f î n s  et de morns-caleaires 

ou marnes roses viennent s'intercaler entre les calcaires en plaquettes, Ceci 

semble débuter au Maestrichtien (terminal ? )  et se poursuivre au Paléoesne 

(paragraphe II,2 et II03)" Les ~ntercalations annonçant le flysch peuvent 

se faire en même temps mals indépendamment des lnterealaenons de caPcâires 

mierobréeh~ques nérîtiques, Il faut dissocier, semble t-if, Xee arrivees 

terrigènes  de^ phénonëncs de "micrsbréehes de flanes" (proximlt6 du talus 

"Vardoussi.ia") A cet égard, P. CELET écrit (p. 304) : "les éléments 

détritiques contournene lvimmense plate-forme subpélagonienne et parnassienne 

puis viennent s'accumuYer d m 8  la région du "Pinde étalîque 

Ce problsme d'une alimentation PongitudinaPe a et6 soulevé et érudit5 

par JnJn FLEURY. En étudiant fa répartition des élgments calcaires (micro- 

briSchiques, pélagiques) et terrfggnes (grès, péliees, marno-calcaires) du 

Pinde mér idional au Pinde-OLonos (P&loponSse) , P 'auteur admet "une provenance. 
longitudinale. pour Pec Isl6ments datritique8 qui l'ont envahi (le sillon 

du Pinde) du somanet du Masstri.chtien à la base du Danien-PolQoche. 

, b ?  La souo-zonwdu Vardoussia 

Lc parsage ru flyrch ees Lci.bruta1 e t  nettement dxfFBrent de celui  

du Pinds  Btollqoen Tour au plue, une Xeyarr augrnentatfon des niveaux da marnee 

,roses dans Yes unit68 du Pinde peut sPnnoncer le d%valogpparnent de ce fac ia i  



dans ka ç é ~ ~ e  du Vardduas~a La dara~non de ces nnveaux est d é l ~ ç a r e ;  les 

nlvesux eaicaises rnkcrobrê~hsgues à ~réchnques massifs ne contnennene yaa de 

mleroraune p lu& récente que Ye Maesre~chtren, puls dans ies marnes roses qui 

leur font sulte, cn erouve cQre à ç E t t  des  nlveatx marno-safesires 2 

Globu;trLunc~~~~a remanies et des micrsb~eches GYcbPgérines tentralres ei ies-  

m h e s  remaniees- Une 6venrueYYe sédimentatfan condensée (voire sae absence 

de sédzrnenra~ion~ niest pas impossibie) en er teb ,  ce rype de couches de 

passage est nettement pius "inrernc" par rapport 2 ceeles du P ~ n d e  ; on en 

rencontre dans le Parnasse et le ÇubpêEagsn~en, et P. CEQET signale aes 

surfaces d n ~ e ~ e s  encasatées e n t r e  du calcaire du Maestriehtnen term~nal 

et Les rndrnes reurllefées roses  (1962> p. 2 9 6 - 2 9 9 1 ,  A certe êpsqae, ra 

zone iscpnque du Vardouss~a se cornporteralt eome celle du Parnasse, aandrs 

que Pe Prnde éssllque Le p P ~ s  orienral serait dêprfmé, 

Remarqoog : Vers ke Sud, lie passage aux marnes reuililetées roses est encoee ----- 
plus brutal; 12 encoîe, nous agons un nndnee de dnftêrenç~arrsn longlrud~wase 

(axnale) 
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INTRQDUCT %UN - 
Depuis Be Nord du village d9Artot lna  jusqusau v i l l a g e  de MiPio, J v a i  

pu observer, dans la pa r t l e  médiane du synclinorium de  fPpcPi pindique 

t e r c l a i r e ,  une sêrne d'affleurements é rup t i f s  e t  sédimentaires e t rangers  3 

lnautoehrlone r e l a t i f -  Ces "xénolithei~;" apparczis~enl Pe plus souvent In te rca lés  

dans du f lyseh r i che  en ,-+.\ = h U ~  marneux e t  microcang"rrn~ratîques ca l -  

c a i r e s ,  qui  se dlatnng~ne de ce lu i  qui affleure dans l'ensemble du eynelinorium, 

L e s  xénolithes e t  Be f lgseh pa r t r cu l i e r  qui l e s  d a l l e n t  ont été appe lés  
I l  formation d e  Kêraasua-Mlkias'; cePle-en a f f r eu re  en une bande a i e n t e e  NNW-SSIL 

depuis la région dvArtoeina-Kbrapsla Jusquvau v i l l age  de Milla s i t u é  au Sud 

du Molinos, esme l e  montrent le schéma e t rue tu r a l  donne par Pa figure I h e t  Pa 

c a r t e  quz accompagne ce mémonrs, Sur les coupes qui  figurent clans ee  second 

chapi t re ,  l e s  contac&°l ïmi~ant  l e s  xênogi.nthes e t  Te f lysch  qun l e s  accmpagne 

sont f igurés  en po in t i l l é s ;  leur nature  sédimentaire ou taetsnxque se ra  

d iscutée  a l a  f i n  du chapitre.  

Nous examinerons Y P S  p r~nc ipaux  affleurements d e  ka fornaelan de 

Kéraasia-Milia du Nord au Sudp La f r ac t i on  érwprive des xénolithes a été 

btudlée conjointement aux rochee sédîmentoines e t  montre un grand éven ta i l  

de types pé t r~graph iques  déernte sommafreinene au fur e t  B mesure dans l e  t ex te .  

Dans un but de  eimpliflcatlon, Pee roches ii ~ e r u c t u r e e  doPBxrrlque ophit ique 

ou i n t e r r e r t a l e  (facles hypovslcaniquer) e t  PeS "piYPow-lavas" s n t  é té  rgunieer 

soue l e  voccrble "dialbriteess'; le8 roehei  u ~ t r a d i q u e r  e t  Lee gabbros ont €té 

regroupgeei soue li tappesl'bat~an "përexdotiteir-eserpentin~:~ 

Je remercne 9 0  TERRY qui, o.Bion voulu rxmïne r  mcr Eameo rnlnccsr e t  eélnre~YP6 

danr LtQtode ds ce l l es -c io  Beaucoup de ce i  rocher p té r rn ten t  une m6rortooe non 

analysable au rnfcrorcope e t  leur p l r ca  danr une ~Pos t t l f i c a t l on  (STRECKEXSEN, 

3967) airt p r o b Y h t i q u a n  En p a r t ~ c u l i r r ,  j e  n'of pair u t i l f r d  Ir tirrai. "eipïlite" 

pour c a r t a i n e i  roches il i t cuc tu re  4renua au microgrenue antarctaOea B plagio- 

~ P a a a e  " e q u i æ l e t t i q u ~ ~ ~ '  e t  aflbiriquee ( a l b i t  isbir  t ) ,  Cartaifire d ' en t ra  ePlerr 

coat iennanr d m  CI îimpy'11~x2nes an pz oportion notable (40%) t and i i  que d 'au rire8 

na montrent - an dchori des plrgfocP~aea - que de@ a v & g a t i  chlsrieeux e t  d e i  

graine opaques, Le %erra@ "rlhitophyre" e Gt6 cho is i ,  u t i l i n &  drne un Bene 
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LWALTBATION DE$ COUPES RE% MONTS AETOPETu 
ET AY0S RZGDLAOB 



I - LE MONT AETOPETM 

A 1 
(Elles sonc iseainsées sur la tigure E 4 j 0  

Au pxcd du sonmner principal (cate 1 6 2 4 )  Pa route dVArtotana passe un 

petle c a l  eri se dirige vers le Nord-Esr, A ce niveau, un mûnspate permet 

dYatrexndre le versant Nord du massif- 

La coupe est Zimatée au Nord par une taille verrneale qui met en contact 

du flyseh gréso-péi~tique es des roches éruptîves très alc6rEes- Ce esntaet 

est bien v~szble str le talus W de La route" 

I l 
On observe du Nard au Sud r 1 

i )  quelque?; mètres de péiites xouge sombre non inarnecrses, contenant des 

di5bris al té rés  des roches ér~pznves quz leur font suite; 

2) deux â t~ois cents mètres de roches grenues u l t r a  basiques Cet ultra 

ma ~ques) et basiques : 

- pér idotites 2 pyroxsne (harzburglre-lhsr as~ire) 2 oilvine en partie 

serpeneinnsée (antzgorrte), clrnopyrûxène, "ph6nocristaux7' d'srthopyro- 

xènes 2, ciivages courbes et extinction "roulante"'; 

- pyroxénûkites à structure pegmatoEde çonrenanr essentiePlernent des 

des oirthopyroxènes~~ncP~ant:parfo1~ des sections d'amphxbofs pleeùeh~sYquee 

vert p a l e )  e t  une proportion fa lRPe de clin~pyroxène~ 

- $abbrus à ritrucduce grenue s i n e ,  à :.riatoux tous xénomorphes et contenant: 

des clinopyrfixènes incolores, des plagioclases B An 66-70 (labrador] par- 

tc18 EI, extlnctisn " r ~ ~ i a n t e " ,  une faible proportion d%mphi~olee bruines, 

dee chlorc.lteal Ce type de gabbros  ci mésocrate) e s t  fréquemment sbser- 

vabLe clans %a partie uitrtrbasique des ieortêgee ophioYitlques (J,TEKBY, 

commrnn~ccmtion orale)  ; 

3) 7 B 8 m de ç a ~ c a i r e e  marneux rows en bance mîncee (40-50 cm)" ITe montrant 

des G.CaboZkuncana abfm88, ~ndBtermînablee, beaucoup dvoxydc m4taîPlque 

opaquer. L,eur' 8ge poirrrait dsre cr6nonian-m;aestrichtien nais Le paragraphe. IlCr 

du pramier chapntre nous a rnantrd des pacsibilxtée da rcmaniernenta d e  

O4sbuau~cana dans des marnas rueee dJ8gz puYBoç9nei 





7) s0 m de jaspes à radlola~res de terate rouge foncé 3 Encerlits péintnques 

très T ~ ~ Ü I Z S ;  

83 30 a 40 m de i~yseb gréso-pêlitnque ocre; 

9 )  30 à 35 rn de caîsa~res roses  et blancs rnasslfs qur forment m e  falaise 

s re s  abrupte et qar an= été échanrillonnés dans dkurres conàEtisns, 

Les niveaux ~aLçaires, marrio-calcaires, rad~olarltrqaes et Le f l y s c h  

présentent praraq:.ernen"e même pendage - 

2 "  - Cetsees du flanc Est (Coupes B et. C figures 16 et 17)  --- ,-,,-,---,,-- --,-,--,------ 

Ces deux coupes montrent Les mgmes élements que ceux de ia Fignre Y5 mais 

deux termes nouieaux apparalssenr : 

a) des rûches éruprnves sombres disposées souvent en coussins, 3 surface 

puszuleuse ; ii sqagnt essect~ellemenr dDa8bitophgres : 

- à ia périphexne des coussins, on abserve des pyroxènes de perite taille 

disposés en "plcmess' (eronssanee dendrolde) dans une mésss~ase tres 

faiblement biréfringente; 

- au coeur des cotrssins, on observe une structure dslérltîque intersertale, 
des plagisçlases squelettiques à An er des chlorites. 5 - ; O  

b)  un passage entre serpentlnites et calcaires massifs roses e r  blancs se 

faisant par L'PnreumtSdlaire d'une brèche d'abord grossière purs frne- 

Les échantillons B 74-51 à 54 monrrent des débris de serpentine 

(anfigorite) et de gros pyroxènes (aux clivages microfractunés et piissés], 

des débri6 de mncr~te er  une grande abondance d'oxydes métalliques opaques 

en grazns tres fnns ou en lits d''imprégnation, Le ciment eer mncrocriotallrn 

parfois très ~ecrrstallrsé~ 

L%échantillon 3 74-45, prélevé plus pr&s des calcaires, montre un 

microbrèche bien closs& 03 le ciment devient interstitiel, 11 contient beaucoup 

de débris de radiolarites comportant des cristaux de doIomiret Dane cet 

échantillon, apparaissent des débrie de mlcrnte à GPobigérines; les débris de 

serpentine sont rareen L9éehantZPlon B 74-56 p r i a  a la baee des caleaires est 
une micrite il Globigérines et GLvbvXhuncana nche en oxydes mgtaIlique8 et 

l joints srylolitique~~ La lame mince montre par ailleurs des remaniements intra- 

~ formatsonnels, 5 9  ai obeervé également un fragment de jaspes à dolomite, 
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Une B e  mince a livré : 

(PLUMMER) 
f l w g e e s & m  e m w x  

d'âge eonfaeien-aanronieno 

Dea,~llgrnes roses viennent en-csntlntkit4, semble-t-il, des mrno- 

eaPcafres du sommet, Eiics esntfennent (eaume eelles de 'fa coupe A) des dëbrfs 

remaniés de t%kh~&ewrcm Tdéêerminabâes0 

La eoupe C (figo 179 montre PBimBr1eation e ~ 9 l e x e  dee Panbeaux eafealres 

ce des serpentlniteeo 

Elle recoupe deux fois (du S au N) les ealealres massifs roses et. bfaneo 

B grain fin. 

P )  Pee échantillons B 33-P61, 162 et 163 montrent une mierite a zones reerlstaP- 
Piséeso De-nombreux débris: et microfossiles apparaissent, par lits grsnnoeE%sséso 

Ifs contiennent des Gfobigérines et G & ~ o ~ ; ~ ~ ~ ~ Y L c w Y u ~  abîmês et des prismes 

dUInoe6rmes. J O J O  FLEURY y -a reconnu un fragment de @ o ~ o & U . & P ~ C  i -ov~uv& 

BROTZEN et svtue ees niveaux dans Pe Csniacien-Sanaonlen. 

2) nous remarquons fvYnaerealation d'un nlveau.bréchique B débris de serpentines 

et de radisPariteso 

1 39 les marnes eofeaircs roses montrent.dee débrls de Globigérines tertiaires, 

ee qui place ces niveaux au moins dane le Pafeoeène infOrieur, 

4" - Crruge --.<..) --<1-.11.1--8<111)..11...m da Y brête Sud 1;Coueea -W.1 .I1llII..I&LIII H f ig,_Lg) E 

-Ces couper, eérlbes du N au 8, montrent l v i n t e r c r l a t i o n  dans ca r t e  tonr 
comp.lexc d'un GfBmentt nouvaru-:.eonglamBrot 1 d f b n t r  c a l c a î r i i  appartenant 
au f 1yrcbn Au eofn der ce niveau &pair d'environ 50. in, la  tri l lr  der bllhaantr e r t  
t r l r  var iab le  r de I mm 1 3 0  cm. Ca mrtr lcr  a r t  g r i r r u r r ,  fine, d r  t r f n t e  ocre,  
idantiqua aux grdi  du f l p r c h ~ ~ d j a e r n t ~  Lem ce l c r f r e r  ront r n  $rPrta rubrrrondir,  
éanâia qua I r a  CYômanti Bruptifr r t  jaiprux, beaucoup plun r a r r r ,  ront plu8 
anguQruxna Parmi- ~ i i  Iltlmentr, j !ai pu reconnatfrr  d r i  f a c i l r  n l r i t i qu ra  1 

Oitracodirr du Trlrr aupdrrieur (diltrrrminrtion da Fr LETHIERS) m t  d e i  c r l c a i r r a  
inicrobrlchiqurr 1 d4brS.a d'Orbitorder rt da Rudirfra ( C ~ a i r n ~ e a t r i c h t î e n )  , 



La coupe P montre fknrereakotion en conéinuit6 dans le fPyeeh de moirns- 

calea~res n oses - 
Au naveau du psemfer profil, un échantPPlon (B 73-196) pr6Bevé dans Pcs 

calcaires roses et blancs, a k n v n é  : 

- des co8êisphères 
- Gtabaaku.necryla co&onda BOLLI 
- st m g ~ f i c ~ & ~ y  GANDOLP 1 (probrnb le) 

Quelques échsnriilows de caleaires mPcmobré~hrques PntercoPGs dans les 

Jaspes n'ont pas f o u r n i  de esnodonaes. 

5" - Lamite oceldentaie du massif de roches ulerabasiguee 
- - o o - u - - I - - - - ~ - - - - - _ o - - - - - - - - - - - b -  --- 

On observe d'Ouest en Est une succession compPexe d'environ trente &treur; 

d'6paPsseur : 

- du flysch gnéso-pélitlque fin 
- des roches grenues et microgrenues intersertales after6es (diabases, doPêrite89 

- des marnes roses feuifletées 
- un mélange de aerpentlnites es de diabases-dolérites aeeompagnées de blses de 
roches pyroclastlques siY~ePfiés) Pl s'agit de tufflre B éf6menês aYYog5nes 

(d6bris 5 structure doldritique) et de composition andesitique (très peu de 

quartz et plagioeîase 5 An40-50) 

III $ont localisés sur la figure 20 en A,, e t  4 e t  repr6aent8a iur l a  

Eigtnre.2l0 Leurs rapports avec l e  ElyeêR environnant iont probl6maéfques : à Pa 

différence de Yaa plupart dee x6noYPthee d6crpte pr&c6demment, il8 iemblenr 

reposer sur Ye EYyseh'et présentent une "oemePYet' de radPoYarPrei e t  se rpen t fn~ tes  

à Peur base; par a i l l eu r s ,  le fly~ch environnant na prdsente paa de naverux 

part iculferen 

Affleurement Al : 

Parmi Poe X f l  20 m de curlcairer, on dirrtingue, da haut en bai a 

1 )  dei  niveaux gri i 'montrrnt  en lama minea (B 73-204) una accutmalrtion 

dPéP6mentr ovo"rerr ou contournér, dont Yar l imftar apporrilriant an mierita 

ombra et  LVlnt€rieur~mEc~ocrirtalliR ou fortemant recrio$ap$1Lol, C'anietnble 

a- un. aspect v.ô;mlçule, XI pourrait a 'agir d 'A P,auar e t  d'O i t racadrr  r r c r i i t a l -  







2 )  des  niveaux blancs msriLrant en lame mince (B 73-206) une mn,rite t r è s  

r iche  en Ostracodes ( o s t f a c o d l t e )  2 z ~ q u r i ~ e  crës  f i n e ,  Li Pane montre 

une ry thmrc l t é  dans ~'&ici;mularcns-ri. des  débè,s, On p e t  sbserser d i f i é -  

r E n t s  i r a d e s  de r e c r s s t a i E r s a t ~ s n  d r s  values  d ' 0 s t r a c o d e s -  Une e o l o r a t ~ o n  

ati Magrrésian 11 molîzre Cians ce& mueaux one d o l o m n t i s a r i ~ n  parcTel ie  

Q i  2 5 %j en c r i s e a a x  t r 2 a  p e t n t s  a i s p e r s e s  au ~as sembues  cri Lent ; l iesn  

Les resrs que jkai pü e x t r a a r e  cint ésé é ~ u d i e s  par  F, LETHIERS- 11 y a 

~ e c o n m  "de nombreax peicnts castracosles â t e s t  t a n  e t  PEsse de  l a  super- 

famal le  des  Cypfi,~dadu", Ci, Tr i , ,  ~ u p é r l e u c ~  Pax a ~ l ~ e u x s ~  F LETHLERS 

m %  a n d ~ q u é  que c e r t e  microtaune canacr6rnse un milieu sdwmZtre v o i r e  

non s a l é  ( r r e s h  waser)* Cecl p e a t  être en accard avec ia d o l o r n i t i s a e ~ o n .  

34 des  nnveaux à nombreux ameklibranches a s e c t i o n  cordiror'me du t y p e  Mé- 

g a l o d o n r ~ d é s ,  c e  q u i  e s r  en  a c c ~ r d  avec an  âge r r aas lque  r é e e n ~  ou 

Lias ique-  Les ,oqulr;es sonr a e  t a i ~ ~ e  mûpenne (5 à 1U ca) e t  t r è s  

t l n e s ,  Ya r e c r e s t a r P ~ s â c i a n  n a pas perxiis de Les e x t r a i r e ,  

IL s e  slcae en cont rebas  d e  l a  r o u t e  li e s t  a s s o c l é  a ane ssmel le  d e  

c a l c a i r e s  à RadioPalres  en p l a q u e t t e s  e t  des i n t e r l u t s  manganésffex-es rouge$- 

t r e s  tres p l ~ s s ~ t é s ,  er des  j a spes  rouges à r a d i o l a i r e s  En p lus  des  

ca rae t ênes  observés dans La masse Y ,  on obbsrve ici des  nnveaux t r è s  dolo-  

mi t iques  ( 4 1 ,  La dolomiuat ion se présen te  en plageJ er L ~ t s  Zï g r a i n s  Lrës 

f i n s  r ep ré sen tan t  p l u s  de 50 % d e  t o c a l "  Elle dbnne â P'afkleuremeni s n  

a spec t  rubango D 'au t re  p a r t ,  de s  niveaux rn~e~obréchnques  remaniant des 6fémente 

c l a i r s  e t  sombres s'inrer~alent, Une coYaraé~en  çGleetrve montre que ces 

éléments  sont do~omfruques ,  t r adu i sane  un remaniement nnt ra r .ormat~onnel ,  

On trouve EgaLement des Mégaladonridés e t  d e  r aaee  üs t racodes ,  Dan5 

l e s  niveaux B LanelPibnanchea, Pee c o q u i l l e s  sont indemnes de d o k o m k t i s a t î ~ n ~  

ll$mlgqu- .: Aucun L.chantrPlon cles, affEsimremeneg 1 et: 2 n ' a  t e u s n i  d e  

canodonres. 

LV6ttnde du Mont AetsopBtril naus montre i h n b r i c a t i o n  complexe en t re  des 

I lémants  ~sédlmenta i res  éruptifs  e t  du fliyrrch grptbo-p6lr~ique e t  eong l l~né ra t ique ,  
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Retenons lPexistence : 

1)  d e  i a i c s i r e s  ~ ~ n s ,  peu Il~és, sarua ace~àents s r l~ee rux ,  donr  

La bas~~reeouure s&limentairement des serpsntinitesleur sommet passe à des 

marno-~aleâlres ee marnes roseso Les différentes datations ont montré des 

associarions de GloboXpruncana, du ConPaenen-Santonîen dans la partie basale 

et moyenne, Par ailleurs, les marns-calcaires qui apparaissent en eontinufté 

a~-dessus montrent un age paiêoeêne (au moins ZnférPeur], Cette masse peut 

donc ~eprésenter tout le-Sénoniem-Msiestrichtnen; 

23 de roches 6ruptives grenues ul~rabasiques, des roches basiques 5 structure 

doiérneique dfsposêes souvent en orePIPerso Elles sont associées 3 des 

radiolarices; 

3) d'une puissante lentille esnglsmênatîque mal elassée Zi matrice gréseuse et 

5 éléments essentiellement calcaires variés ,  

II - LE MONT AYBS NICO1,AOS 

- A ,  Deseriptian des coupes (localisées sur la figure 1 4 )  

22) " - C o ~ ~ e - i ~ - N i r b - b e - k a - c ~ L e - L 6 2 9 ~ L s - o ~ ~ e - E ~ - ~ ~ ~ ~ - - -  
Elfe montre l'intercalation - dans du ffysch gréso-pêlitique en bancs 

minces - d'une association entre des serpencîa!k9 feuoPPetées aitérées et des 
marno-calcaires et calcaires de teinte rose, 

En plue des deux lambeaux principaux représentés sur Pa coupe, on trouve 

des blues de taille décimétrique ou m%tr~que de même nature, dispersés dans les 

serpentinitesCee eaieairee et marno-calcaires sont identiques a ceux du Mont 

Aétspbtra, mals ont un aspect brgchique d o  B une tras forte recrlstalPlsationn 

Affleurement 1 : 

Les échantzllsne B 73-143,  142 et 143 montrent en lame mince une mfcrite a 
Globïgirines e t  Gtobo&uncanah La recrietalllsation sa marque par  de^ fine 

filonnets microcrietallins, dee gros iilonnets et plages cristallines (dïemi~rite)~ 

Ces éehontil lona montrent dee joints stylolithiques tapns~és d 'oxydes meral liiques 

opaquee et quelque8 raree graine de quattz, 
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- des Pathonelles 
- des Galeasphèreç 
- des débras de Glsrbaa3tuvecama h d d h ~ a  BOHLE et G&, ecPeom&a DALBIEZ probables, 

Ces niveaux seraient doâge turonîen-sénonien inférieur (J,J', FLEURY), 

Les échantillons B 73-144 et B 73-146 appartiennent à des blocs bréehkcpes,  

lis montrerit un ciment n~ieroerlstalkin à cristallin contenant des grains opaques- 

Les éléments d6tritiques ne montrent aucun classement et sont composés de 

serpentine [ancigorite), de pyroxènes altérés 2 cl~vages mîcroplissés et de 

feldspaths plagîo~lases~ L'existence de zones eryptoerlstallines permet de volr 

dans ees roches une brsche sédimentaire originelle très mal elassee ayant SUbl 

une recrPstalî~sat~on~-Elles sont comparables à Pa base des calcaires du Mont 

Aétopétra. 

AfY lewrement 3 : 

LVémhantullon B 73-147 a montré une micrite du Campanuen-M 

bûrnuneafla @,kb&a BROTZEN), Cette micrite est travers6e par 

fins filonnets micxoeristaPPnns; de gros filonnets cristallin 

3ème dlreêtion, 1"ensembie Pecoape des joinrs stylolithiques tapissés dkxydes 

métalliques paralièPes à Pa straeiflcatl~n~ Ceel traduit plusfeurs phases de 

remaniements sueee~sifs~ 

Au Nord de La auDe P4 1 : 

Une petite earriere wbandannge a ét6 tailkge dans des eerpentinltes. Celles- 

ci sont en contact direct (au-dessus et en dessous) avec du flpseh en bancs ergs 

minces, Le contact est eouligné - danw le flysch - par un deux metreg de 

pbPYtea; les alternances grgsa-pélitiquee qui viennent ensuite ne sont pas 

perturbées, D'autres part, le pendage du RPysch concorde avec fa Plmite de Pa 

lentille de serpenrinites épaisse d'eriutizon Y0 à 15 m, 

Ati.nlveau-.de 1.a coupe u4 J apparaissent des roches gruptives de teinte vert 

sombre, à, gram tin, et trlre altlr8esi; elles sont associaes à  de^ Radiokarites, 

Il s'ogat de diabases à structure ophitique (interserrale ou poecflitique) ,. 



Dans Pe f1ys-h qui vient Pméd~atement au-dessus apparaissent quelques 

bancs microcongiomérat~ques rlches en 6rGmenis calcaires, En lame mince, 

lséehan'sïEYsn B 73-113 a montre un clment m.Ecrit-ique et des d6bris de taille 

très vaplable ( !  J 'O mm à 5 mm] : 

--des graans de quartz anguleux, 

- des fragments de gres quartzitique, 
- des débris de grès fins mPcassés et de jaspes à radiolaires, 

- des fragmenes de. serpentins et de roches mic~~Eiti..~qnreb~ 
- des éléments calcaires" 

Ces derniers - p l n s  nombreux - sont des fragments de micrite à Globigérines et 

GRorba;ttunccr~zæ du Maestrichtien, des fragments de Rudistes, dgA'igues (Lithotham- 

niées). Un élément calcaire a livré BRaveun&&fiw @do cfLc-Rae MARSSON, du 

Çénonlen sup6rieur-Pal6oeSne; ce mlcrofossiPe est abondant dans le Subpélagonien 

et rarissime dans le Pinde (aommunicat~on orale de J O J O  FLEURY), 

Cet éehantPPlon (k 73-173) a livré aussi une microfaune benthique remaniée 

étudiée par A- BLONDEAUn Il y â déterminé : ? J ~ ( r n r n ü & ~  ædd.  g&7&u&uA voire 

une espèce plus primitive encore r NrrrnrnuUer aQ&, d e b u  DE LA HARPE . . . 
Il y a reconnu d'autres NumPfres du groupe N e  g t u b d e e ~ ,  très primitives* 

Cette microfaune est d'âge ilerdien (Eoçène Pnfërieur)" 

Au niveau de ka conpe 114 K, les radiolariees s'interleafent dans desmarnes 

roses non datees" On observe des bânçs mieroeonglomératiques à éléments calcaires 

dans. le f lysch .  LYéehantilYon B 73-178 a montre des éléments calcaires semblables 

à ceux du Trias supérieur. d 'Artotîna, 

-La coupe 34 M montre l'apparition dkne grande êpaisseur de marnes feuilletées 

roses en continuité avec le flysch susjacent, Dans Le fYysch sous-jacent, un 

échantillon (B 73-182) a montré - en lame mince - un grès fin B rares d6bris 

de plagioclases; dans son ciment calcaire cryptocristallln, j'ai observé des 

debris de Gfobigérvnes tertiaires (Sge paléoc8ne ou éoc8ne inférieur) ,  



A P Est ae 1"affLeurement 14 FI, au bord de Pa route, on trouve dans le 

fkgsch des niveaux calcaires mrerobréehiques â bréchlque~~ Ils diffèrent des 

faciès B 1 3 - & 1 3  et B 73-382, car 11 s b g ~ t  de breche calcaire a ciment ealeaire, 

contenant peu de grauns de quartz et nbyant pas la pigmenratlon ccre du 

£lysch" L%chanrl lkon B 74-84 a luuré des debris daEchînodernes, Algues 

(Lithothamniées), Bryozoaires, des débris d70rbito~deç, de Globof~o;t&a et des 

Glsblgérunes tert~aires- Ce fachês se rapproche de celui des derniëres r6eurrences 

caicanrss micrû-bséchfques ae la base du fTysch dans Ta série du Vardo~~sâia. 

On p r e t rouve  eneere des élgments de calcaire identique à celui da Trias 

supérieur néritnque dfiArtotina, 

Au niveau des coupes N et O, apparaissent des niveaux pélitiques légèrement 

marneux en eontinu,%i5 avec le fEyseh sous-jacent ; ils contiennent des banes 

minces de grês fin à éléments en partie calcaires, Ces bancs sont dislsquGs 

et disharmsnrques au sevn de Ea masse pélitlque- L'échantillon B 73-187 prélevé 

dans ces grès, montre des débris dDOrbPtondes et dvOrthophragmfnidés, c e  qun donne 

un âge minimum paléocène-gocène inférieur, 

L,es marao-calcaires situés à Pa partie sup6rïeure de la coupe O ont livré : 

- G l a  boaaX&a y ~ / s  etidamenmde BOLLI 
I l  - ang&ait:a (WHITE) 

IP - eovrxce;ln_uneda SUBBOTINA 

Ceci correspond au Paléocêne moyen élevé (zone 2 G l ,  phewdamenm&l 

Ces nlveaux ont des caractères semblables à ceux des couches de base du 

flysch observables dans Eas6rle du Vardoussia et dans les serfes plus internes 

(Parnasse-Subp6lagon~en)~ 

3' - Coupes du flanc Ouest de Pa c o t e  1598 --- ................................. 
A).La coupe R (figo 25) montre P'lnrercalation - dans du flyech grLao-pélitique 

fin - d%bléments uniquement calcaîreo et marno-calcaires de deux types : 

8 "  des calcaires masaifs comportant de8 niveaux doIomStis4ie ruban68 gris et 

nolss, E n  lame mince., les échantillons B 73-69 et B 73-70 ont montre dee facies 

identiques a ceux des calcaires du Trias euperieur-Lias d'hrtotina, En particulier, 

on y retrouve les meme8 Ostraccdea t test fin, Il s'agit de l''affleurement A 3 de 

la figure 12,  Contrairement aux affleurements A P et A 2, celui-cl eet en 

contact direct avec du IPgsch grgeo-péiiçique en bance minces et les pendages 

respectifs cûnçaadent, 





2, des marnes et marno-calcaires roses à Globigérines et G&a&sa3r.uneanw, rlehes 

en oxydes métalPiques responsables de Peur pigmentationpet en joints 

stylolithiques parallèies à 1% stratfflcaéion, Ils présentent des zones et 

filaments de recristallisatisn (diamierite), Dans certains niveaux s'a~outent 

des débris de jaspes et de serpentines. Les mierofossiles sont fortement abîmés 

et de nombreuses figures de remaniements Entraformationnels sont vfsïbles dans 

les niveaux les plus marneux, On peut avancer un âge campanien-maestrichtien pour 

ces nrveaux, L%échantiPlon B 74-73 a livré : 

- G&obu;twruveeana 940 b R u M  (DE LAPPARENT) 
- " aiea CUSm4N 

B) La coupe Q (fig 24) nous montre, en 3 ,  un 6pais niveau microbréehique cakeâire 

de teinte rouge, Les échantlPEons B 74-88 et B 74-81 ont montré un ciment 

mierocristalixn et une abondance de débris de radiolarites associés à des 

fragments de micrite à ~to&o;ttueneana er Globigérines (contenant eux-mêmes des 

fragments de serpentines ) -  Quelques rares débris de Rudistes sont vislbles, Ces 

niveaux peuvent être comparés à Pa base des calcaires roses du Monc A@top6eraq 

Nous observons, d'autre part, en 2, un lambeau de calcaires en plaquettes 2 

~aspes gris (siTexrtes). Les échantlilsns B 74-82 et B 74-83 ont montré des 

faeles microbréchiques à débris de Globigérines, GLobo;eLuneana et Orbltoldes 

assoeï6s à des fragments de radiolarites et de roches éruptives. D'autres 

échanti8lons montrent un fâeiSs tres fin souvent azoïque, Ces calcaires sont 

d'age eampanien-mapsrrichtien probable et se rattachent au CrétaeE supérieur de 

l'autochtone relawf pnndique* 

On observe de nouveau dans Pe flysch, en 3, des bancs mieroeongPomératfques 

riches en débris calcaires. LvéehantiPYon B 74-79 est très comparable au B 73-173 

décrit précédemment, En plus des débris de quartz et d'éruptif, il a montré 

des fragments : 

- de micrite B GLobokPlrxncana du Campanien-Maestrichtien, 

- de calcaire graveleux et oolithlque, 
- de calcaire mlcrobr6chique à OrBPtol~nidés roulées, 

Dans le conglom6rat du flyech, en 4, qui vient au-dessus, de nombreux 616- 

mente calcaires montrent des facibs Algues, débrle Bchinodermlques e t  Oetracodes 

tout à fait identiques B ceux du Trias supbrieur-Lias d'brtotlna, 
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P E R I D O T I T E S  



Ldenaembie des obrscuva\rr.(sn~~ est r6suuté aur Ba figure 26, qui traduit 
Y'imbricataon des dnffércnts 6Gmenês de la fû rion, Trois idéer ecoenêfefles 

peuvent être dcgagces : 

P )  Nouas retiroavonis un complexe 6mptif grenu et doPBrPtique, de ecmpo8itioa 

ulerabaaique et beielques (serpewkknltes, d%i;9Ba~es a aYvEoles de calcite, 
gobbnssj; ces roches aont asssef&e~ 2 Bas radaolaritcs e t  des pêlires 

rad~olaritiques, 

2) D e s  pi5lircs marneuses et des cmarno-eâicaireii roses opparaissent dans Be ffyach 

grBso-p6ileîque qui emballe les xénslHthesl Certaine affleurements mrno- 

eoPeaEres roses 2 u o b o m m  peuvent Gtre rattachés au rs-e des eaPeaErers 

du Mons Aet~petra, iBa viennent souverte a:i coneau"$ dxreet des x%nolPtAes 

éruptifs? Par contre, d'autres affleurements, p&ikPtPquee marneux, intereaY6a 

de microbrèches calcaires a GEobngérines tertiaires .sont en continuité otraél- 
graphique avec le f l y s c h  sous-jacent glu eus-jaeent" Ces niveaux seront 

esragarée aux CQUCRI-SO de base du flysch de IIô serie du Vardouss~a dans le 

ChopPtre sroisP5meo 

3) Le Elyseh qui environne les x6noYithes prescnee de  ncmhreu~es Pnts~eaPatime 

mPerobrGehPquaa 2 bréchiques riches en Bihenes ealeaîree, Certain8 contiennent 

des d6blcirr de Globigérines tertiairer et des Glob/rwXh.&h; d'autre@ contiennent 

une mlerofmne benthique remnide d'âge ése2ne PnfBrieun, 

1 x 1  - LE SECTEUR DE. KERASSIA 

Du ' I Y I L P P Q ~ B  d~ K9ra~sfa au flanc nord du Mont: Vilakovouni, affPauxenr 
dPffQranta xbnolithaw ~ d a n t i q u e e  1 ceux qua nous avons vu8 Quspu'icf, mir da 
p lus ,  P 'arroairtiorn e n t r e  duir aiaiçpantir6&P6 rts d e i  marno-erllcalirer r o r r c  prand 
P'rPYurr d'un "nrPiYan&' tram i n t i m e  La p r y i r g r  au sud da  Urnisaia montra une 

i ~ u l r i f u d e  da Panflraa dm itrintrr rawr a m b r e  au vert rmbxla, c a r  aff leuremanta 
t e a n r  ra. proie 1 uncr v i v r  Ixorfon c a r  trar peu r ecouvr r f r  do v i ~ l ç e a t f o a n  

ElPam E l ~ u r e n t  deux exaoaplra da iruiccrrriaar a b r e ~ r b l r r ~  Lr r  c r P c v f r r r  
ta.t.iicrtn~-~=rlcs~frer oane 1 ~ b l l b 1 1 ~  a $!aux d e l  Menti Is9Éopuiérr ef Ayar Uicalaas. 



- G&obo;t/tcrxxna r.ancnuha DAL 3 PEZ 
9 s  = 9%- ~ X L L ~ X * ~  (DL LAPPARENT) 

I I  - g O + r  BSI.Z&.~CL~X  PLUP PIPER^ 
II  ~cnn&unnü D BkBiGNY 

t 1  - awlx CUSHMAN 

et se sltce a ,a k rm5re  Sanroxrn-Lampanzcn j ~ a g e  du Campan<@nr, Jia- observé 

ëgahemsimt des e a f z a i z e s ,  gr;s ou rdses à grailn f i n  m a i s  englobdnt de  gros 

fragment, icené~mè;:rques, de s e r p r r r t i n e -  L e s  écharit~kkons B 73-20 e t  B 73-160 

(en 3 )  m m c r e n t  ae, d é ~ r l s  d t  p y ~ ~ x G n e ~  a i r é r e s  e t  de serpentnne (aneigozïte)p 

Ces dern,&=rs f i m t e n r  d e s  tre,ea d e  te-hunisat ic în  antérneute, mner ofraurures 

e r  m r - r a p ~ r s s e m e a u  nes c ievages  ~ ' ~ n  be ces ~ , ~ ~ R L L Y L o ~  a lnvrê : 

D a n s  l e  fr-srh 5 6 s - j a ~ e n t ,  a u  n a j e e u  d e  ka ~ o u p e  2 1  A ,  dpparanseent des 

bancs de ml,,-f t b ré ,hes  ç a l i ç z i i ~ e ~  à d ë ~ r  1 s  ci ' O E ~ E ~ B L ~ ~ S  er  d ' ~ r c n ~ p n r a t ; l ~ i ~ . n i c i & s . ,  

d q â g  eral6o;ène-6ûr&ne infer reun  

L ~ - s ^ ~ ? s - C - L ~  ~i3--3O) 

E L k e  se srsiIe F n e s  d e  Pa :erm:na~son m6r id~ona le  de ~'arfieuremerrt complexe: 

d e  Kérassra li sYagit, zrmne &u Man? Hétopét ra ,  d 'une masse nmportAnhe de  

péridotndes e n  v a l e  de sê rpen t in rcacc~on ,  saivne drur ie  masse d e  d i l i é r i r e s  et 

i;lves en an e:.h.Ler 6 La s ? ê L p e n r ~ n , ~ ~ i t i o n  qua s N  ef t e e t u e  gr ûâsg-modo suivant 

un réseau q.ladrl886, donne un aspe-r de b l é - h e  5 I 'afiPccrremenr, Au niveau des  

laves,  on oSderve  des s s ~ i a ~ e b  pusLuleujes aa:act6rrsriques de c a u l g e s  ssus- 

marineb(u$.llans la masse d e  1av.t. e t  i o i , h t s  greriues ophltiques, s b ~ n t e r c a l e n t  des 

niveaux d e  ratiaorazxres réatiges et  de  jaspe8 grCe ,  Parmi eux, (en 4 ) ,  Q 'a i  pu 

observer quelques bdncs caieekres  m~ufabréchiques en p a r t i e  b l o c l a e t i q u e ~ ~  

L1i5échantfYLon B 73-126 a montvë en iame mlnre  d e  nmbreux fragments de 

Pnst.topenence@d aX&curta WEPNSLHENK. d'âge Dogger-MaIrnt D 'autre part ,  ce t  

échant~llcn monsre de nombreux petAt6 ~ r v b t a u x  a u r h ~ g è n e s  de pYagiaeYases 

albfeiquee eomparcanê p a r f o ~ e  quelque& mâclas. O n  retouve ces mgme8 mineraux 

authngGnes dana de8 petrts lambeaux e a l e a i r e e  azaxqusi engYobGs dans l e e  

pélftee rad;a lar~ t iqüeu  (Est d e  i d  d a p e ) -  





ENE 

WSW 

\ . '\ ' \ 
F i g u r e  2 9  

\ 

calc i te  

F i g u r e  30 
\ 
\ 

COUPES AU SUD DE KERASSIAa 



a )  Coupe A . On y oDserve d e s  s e r p e n c ~ n l t e s  f e u i l l e t é e s  e t  d e s  b loc s  d u r s  d e  

t e i n t e  somble y sGne rnéles qui  mcntrenE e n  Iarne mnnee d e s  r e s t e s  d e  

s e i r i o n s  a l l ~ n g é e s  e t  s r ~ e n e é e ç  d'amphnbole p k e x h r o P q u e  v e r t  p â l e ,  dans  

un tond d e  p a i i E e ~ t ~ s  b i r é f r i n g e n c e s  E r  d e  c a l c i t e  ( a n t é r a t n ~ n  d e  p l a g i s -  

c l a s e s ) ;  l i  s ' a g i r a i t  d ' u n e  ampheboliee a l t ê r é e .  

b) Coape R : Un prélèvement  e f t e e t u é  en  b a Yivrê : 

- e n  g a b b ~ 3  a p l & g i o c l a s e s  t r a p u s  (An 
50-60' cInnopprax2neç 2 a l t ê r a t i o n  

s e r p e n t n n r s é e  e t  c r i s t a u x  opaques automorphes d ' i k m é n i t e ;  

- une d i o r i t e  ( p a s s i b 1 e ) à  s t r d e t u r e  g renue ,  contenane d e s  p l a g i o c l a s e s  

entkèremenr  a l s é r é s ,  deù amphiboles v e r t e s  p ~ 6 0 c h r o ? q u e s  t rës  s a i n e s  

e t  r n â c ~ e e s ,  d e s  r e s t e s  d e  e l i n o p y r s x è n e  e n t o u r é s  d ' a g r é g a t s  cRPornteux 

Un prélevernent e f f e c t u é  e n  C a Lnvré : 

- un gabbras  à s t r u c t u r e  d o l é r k r r q u e  r n t e r s e r é a l e  à g r a i n  f i n ,  colnitensant 

d e s  c l i n o p y r o x è n e s ,  d e s  p i a g n o i i a s e s  a An 
55-65' 

- un a l b k t u p h y ~ e  a a l t é ~ l e  d e  e a l c n t e  e o n r e n a n t  d e s  p l a g r s c l a s e s  a lb i tn iques  

s q u e l a t t n q u e ç ,  d e  k v é p î d s t e  g r a n u l e u a e , d e  i ' h é ï n a t i t e  e t  d e s  r a r e s  r e l r q u e s  

d e  e 1 nnapyr oxSne 

c l  Coupe L : on o b s e r v e  d e s  p é r n d u t i t e s  à pyroxène (Piarzbz~rgnt~i5-YRe~zok1lies) 

à olivine e n  p a r t i e  s e r p e n t ~ n i s é e  e t  "phênoer i s t auxs '  d%r-Lnopyrcrx2ne. 

En E, a f k l e u r e n t  des  lambeaux d 'une  roche  p y r o c l a s t l q u e  s P Y i e ~ f i é e  5 

éléments a k l s g è n e s ;  d e s  q u a r t t  à g o l f e  d e  e û r r o e i o n  e t  des cr is taux 

f r a c t u r é s  e t  r e c o u r b é s  d 'andésune i n d i q u e n t  une compos i r l sn  pfutQe 

d â ç ~  t i q u e ,  

Pan endruiles,  on observe  d e s  aerpentiriohs eompYBtement eilie&rlies e t  

oxydBes ( te inte  r o u i l l e )  avec d e s  f ragments  d e  croate fe r raP8 t fque("chapeau  

de f e r " )  de q u e l q r ~ e e  centim8tre.e d%épalsaeur.  Ce$ f o r m a t i o n s  eont Yel  tr&s 

r g d u ï t e s  e t  p o n c t u e l l e s ;  e l l e s  peuvent ê t r e  eompargee B celle8 d e  L o c r i d e  

( J -Mf  DECAfZDTN, j974), Cers d e r n ï é r e e ,  beaucoup p l u s  zmpor tanres ,  i n t e r v f e n n e n t  

quand l e  Cretac6 e u p ê r i e u r  eubpB~agonzsn  r r a n a g r e s g c  directement aur des 



roches vertes- Ceil esr rnterpsêté dans la zone subpêlagon~enne par une émer- 

slon ayant précédé la transgression du Crêtaeê supérieur, 

5) Le flanc Ouest du Mont Vlakovounï .................................. 

Au-dessns du village d'Alpoch3f1a, au pied du sommet de VYakovouni, on 

observe de nombreax petlts affleurements de setpent~nfte, de taille mêrrique, 

dissémrnéa parml du flysch gréso-péritique< Quelques rares debris de radisiarlres 

les accompagnent Ces observations sont faites au niveau d'une pente dgêboulis 

et les rapports entre Le fiysch environnant et les xénollthes ultrabaslques 

nknt pu être déterminés à cet endroit, Toutefois, 3 Pa faveur dbune ravine, 

g a l  pu zbsexve~ une dizaine de mètres d'un mélange de débris calcaires, gres 

acre, serpentrnites, emballes dans des pékires Pégzrement marneuses ocres 

identiques 5 celles du flysçh environnant, 

Br CONCLUSIONS 

La parrLe Nord du secreur de Kérassna est constltüée essentiellement d'une 

assocxatfon entre roches ultrabasiques et marno-caleai.res roses sénoniens, 

maestrichtiens et pal60cènes~ Les affleurements sont allongés, se trrmrnent en 

biseaux et sont parallèles au pendage moyen du tlysch qui les environne, 

Nous avons PU dans le secteur du Mont Aétopétra que des calcaires e t  marno- 

calcaires roses d'âge sénunienmaestrichtkn-palêocene constituaient une 

couverture stratlgraphique des serpentinites affleurant en-dessous, Dans l e  

secteur de Kérassia - de même qu'au Nord de la cote  1609 - on peut penser que 
l'on a un mélange entre les roches ultrabasïques et Tes sédiments qui les 

recouvraLent, Le mode de fcrmation de cette association complexe sera 

envisagé PLUS loin, 

IV - DE LA* VALLEE. DU MORNOS AU VILLAGE DE MILIA 

Au niveau de Keraersla affleuzent des zoehee grenues ultrermsfiques, dea 

doldrltee et des plllow-lavas0 

Au Sud du Mont VPakovounf, Peo premjli2res dieparaleeent et l'on n'observe 

plue que des doltiritee et dee piilaw-lavas; @ce rochee de type hypovolcaniquc 

8ont accompagn6es srientieflement de radlolarite~~ 





A) Description des coupes (P~caT~sées sur îa figure 27) 

1 Eo~ee-ie-L~-~2!ie-~5Sio~5i~--~",~~aIro~:L,i~~~ikoon,~iC~ro~e-2~-~i~~-?~~ 

En I : On observe du flyseh gréss-pélnrnque en bancs mnnees qui montre des 
P 

contacts anormaux sbî~ques, Puis vient une zsne déprimée su aucun affleurement 

n'est visPble,quE correspond sans dsure à une zsne essentiellement p61itiquen 

En 2 : On ~bserve environ 30 2 40 rn de pélPfes marneuses de teinte ocre - 
identique 3 celles du flysch en~lronnâne~ Dans ces pélftes, appararssent de 

nombreux fragments de gres (de 40 â 50 cm d%paisseur) et de nsm"brrex blocs @al- 

calres (eentnmGtrnques ou dé~irnétriques)~ Parmi ces derniers, Jfal observe : 

des fragmenrs de calcaire marneux 2 g r a i n  fin, L'échantillon B 33-70 - 
micritrque- c~ntient des débris dispersés de GPobigêrines et des CalclsphSre~~ 

LPêehant;Ylon B 73-250 e s t  une micrite à Globngérlnes et G~obo,t,tuncavlce, 

ayant s u b i  une recrlçtallisation partielle (dnsmierlte); il contient des 

débris de-microfaune épigénisés par de la silice. El a l ivré : 

- GXabo;tPLuficanæ g k 9  iZuætt.4 (DE LAPPARENT) 
Il - ed. ea&aaa (CUSHMAN) 

- une GlaboRrLuncana edecegata pnebable 

11 appartient ail Campanien-Maesrr5cnrien (pPent6t au Campanien supérieur par 

Gto  bo~~euncnna cdemce;éa J - 

des fragments de calcaires microbr6ch1que grain fin et bien classés, Les 

échantnllons B 7 4 - 2 ,  B 7 3 - 6 9  e t  B 74-6 ont montre des débris de micrnte à 

GRoboWLrencana, d'Algues, de Bryoroafres, de Rudistes, de serpentines, de 
roches mieroliriques et de radiolarites. L'échantillon B 7 4 - 6  contrent beaucoup 

de ddbrls calcaires B Milioles, de8 fragments de PRcxnortbuLecna 4 p 1 ,  daff&e- 
n a c y ~ ~ a  bp, Ces faciès  ne sont pas connus dans le Crétacé eupérleur du Pnnde, 

mals fréquents dans le Subpélagonien (J,J, FLEURY, connnunication orale), 

L%bchant~YZon B 7 4 - 2  contient une fraction faible de quartz et une microfaune 

benthique remaniée du Maeetricheien terminal (OnbAXoidu  dph , S i d u i a U u  
edeLt tapo idbrb  LAMARCK), L'échantillon B 7  4-3 eee un calcaire a entroques 
contenant une microfaune benthique de petite taille et un fragment possible 

de C U K ~ O U M ~  dp,  JDai obrervé également une br8cho calcaire B élément$ 
identiques au calcaire du Ttiae eupér ieur-lias d 'Artotana (mêmes Ostracodes 

B test fin et doLomitîeation PbgSre)n Lee Behant~lEone B 74-5 et B 7 4 - 4  ont 

montrB des débria de calcaire8 B polypiers, Bryozoairee et ddbrie de Rudistes 



associés à des Orbif~rinidés fortement reman~ss~ Ces facies se retrouvent 

dans le Crétac6 moyen-supérieur de l'unit6 6e Vardoussia et de la zone du 

Parnasse 

En 3 : La i~mnte L est marquée par an changement de teince, On passe d'un 

ensemble ocre 2 un ensemble rouge sombre peu marneux puls entizrement siPiceux, 

de pépites radioiaritrques, Celles-ci emballent des fragments, de taille 

décimétxlques à metrique, de radiolarites et de roches éruptnves altérées 

vert sombre- 

En 4 : vient une masse éruptive à deux constîtuancs principaux : 

a) des diabases-dolérites de composition gabbrsyque ou dioritique (plagioclases 

de An40 à An clïnopyroxenes souvent relictuels, chlorites er ilmenite) 
65 ; 

et des albitophyres (plagioclases albitiques squelettiques, çhio~ites 

et restes de pyn~xène)~ 

b) des roches pyxoclastiques siliçnfPées parmi lesquelles Jvai pu observer 

trois facîës différents de composition dacit~que-andésitique, 

des naveaux sans êléments allogènes, eompûsés d'une matrice siliceuse 

cryptoeristalYine pure rntercafés de Pies dévitr$fiés à cristaux 

xénornsrphes vermiculés de quartz et surtout clvandesine (An 40-50' ' 
des niveaux à cristaux dPandésîne (An 30-40 ) et quartz anguleux (allogSne) 

dispersés dans une matrice sil~ceuse contenant des radiolaires; 

des niveaux à Gii5mençs allogènes variés (quartz anguleux, fragmenes de 

muscovr,te et de grenat); les él&ments pyroêlastiques sont des quartz 
/ 

arrondis à golfe de corrosion et de YRandi5sine (An ) ,  la matrice 40 
pxésente localement des f lu~dalit6s - 

En 5 : La masse éruptive et pyroelastique vient au contact de pélitee radio- - 
laritiques et d'un bloc de dolomue rouge, El s'agit de dolomie euhédrique 

presque pure dans un fond ellieeux jaspeux (calcaire jaspeux dolomlrisé 4 1 , .  

En 6 : viennent dee radiolanites en bancs minces reposant sur une masse de - 
pélites rouges englobant dee d é b r ~ s  éruptifs, 

Cette quatrieme coupe est parallêle B la dïrectlan des structuresA Elle 

s intérrompt au niveau d'un ruisseau et quelques métres séparent la maese 

radiolaritique de flysch f ~ n ;  en remontant Pe ruisseau on n'observe pas la 

masse marneuse acre B d é b r i e  câlcalres mais seulement quelques mêtrea de 

débris mélês de jaspes et de f lysch ,  





A la c e r r r r 2 ~ e  d e  l a  seconde ~ s ~ p e ,  au tond de l a  v a l l é e ,  on observe 

une masse de d s l ~ m i e  r;c,e Ii5gê:ement :aLzalre, e s s s e i é e  à des r a d i o k a r ~ t e s  

ratiges en bzn;s rnznees- Ces nlveaux sanc en contact avec des  p i i ~ o w - l a v a s  

à su r f ace  ~ u ; t u l o u s e  c a r a ê r é r r s r l q a e -  Cekies-cr passent  à des d i abases -do ié r r t e s  
\ 

massives,  pulis rilennent un a deux m8tres de  p é l i t e r ;  1 lambeaux d ' é r u p t i f  

et du  x l y s e h  tu65 greseux 

DQuest en E s t ,  on observe : 

a )  du f l y s c h  gréao-pé l i t ique  en bancs minces 

b) un mélange à matvzce p6lrt,que e t  éléments d e  t u r s  oPYrei f iés ,  d l abases ,  

d o l é r n r s s  er a k ~ ~ t o p h y r e s ,  xdentiques aux roches de  l a  v a i ~ é e  du Mornos 

c )  un épars niveau d e  r a d n a r a ~ ~ s e s  avee quelques rn t e rea i â tnons  a e  i a i c a i r ê s  

graveleux n 5 y a n t  pas Prvré de  mlcroiaune (en p a m i c u l l e r  pas d e  conodsntes)  

d l  quelques rnetres d e  pélrëes robges r ad i s f a rns iques  er une masse 6rupc:ve 

Idoférnres  ek é u t s  â ~ l r c i t l é s )  

e )  des  r a d i s i a r z c e s  

f )  une série d e  perass î f i i a u ~ e r n e n t s  émpe i f s  r a d i o Y a r r r ~ q u e s  ee  péYitnques 

rouges separés  par  des bandes d e  ZLysch, 

3 ,  Couee en , .ontrzbas d e  Srnlaa : ( C o u p  F, f i $ ,  333 -_- ..-.----"',----------- ------- ---a- 
On observe e.n p a r t a n t  du fond d t  r a v i n  en  ~ û n t r e b a s  d e  S t x Y l a  . 

a) du fZyseR g i & s o - p é l i t ~ q c e  f r n  

b) envison 20 m d e  doPii~rn~es iougas e t  de j a s p e s p  Les é~har~ntnYlona B-Y 51,152,153 

e t  4 54  montrerit une dolomie auliédrique presqzle puze dans un fond si l~cerix jas- 

peux" E P i e  p r é sen te  une pigmentation ferrugineusem Cerearns niveaux cont iennent  

une légère t r a c t i o n  rnl~rntique~ 11s n 'on t  pas; livré d e  conodcrvnee~< LPêchane i l -  

Ion 8-74-155 montre Ye passage dolomie-jaspe; 1 1  s ' a g i t  probablement d e  

calenire à r a d i o l a i r e s e t  îatipes dolomitistiicu secondairement ( e o m u n ~ e a t i o n  

o r a l e  d e  F.THTEBA1JLT q u ~  a examnne rea lamas) ,  

c )  une cen ta ine  de mstrea de  radioxaritea de  t e i n t e  rouge eombre interealëe~ d e  

p e t i t e s  mizsaes Brruptivee- De rares bancci c a l c a i r e e  rnicrobrBchiquris 6- 'y  

i n t e r c a l e n t  a ~ n e i  que de raree bancs gr i5~eux.  Parmi ces ca lcakree ,  le& khan- 

tiPlons B 74-256,YSCP e t  158 nion.bramt dies mncri tca richi~a en f i lament8  e t  

Eant6mae de radrolaires d1~apera&8~>Xls  prdeenrcnt une dolomftfeareon k6gbre 

( Y  5X) cn ~ohornboedue~ de A /  10 da mm envaron. Aucun n ' a  Pivr6 d e  cenadonteon 

Les é c h a n i ~ ~ L a n s  B 73-157 e t  456 mont$;enc tne auth igenger  de pYaglocYases al- 

b i t î q u e s .  Ls prleenccl d e  nornibreux f~iarneaee indique un 8go triisr~ique supé r i eu r -  
liaeuque probabee 





d) une masse 6rupe;ve a~rérée (50 m ~nv~roa) camposée d"~blt@pRyxes à aivêoies 
de cai~1t.e es de drabzses à compsslc~on d~or~~rqene ou gabbroyque, 

e) des radro~aratcs (20  m) 

f ]  r O  rn de fiysch gréso-pélit~quc en bancs mrnçes à pendage non vlsPbHe 

g) de nouveau des radioParites ( ,50  m environ) 

h) du flysch gsésa-pélitique k ~ n  dans lequel s'rntercalent des bancs calcaires 

microbré~hiqwes â bréchaques Les Gchantiilsns B 74-138 et 139 cont~ennent 

des d é b r l s  dz Rudistes, de jaspes, de serpentInes et des Gkoblgér~nes et 

Globcauncana  remann6s, Ils ne evntnennenr nr quartz, nr oxyde mêtarl~que 

Ces bancs ne renferment pas dP6~érnenrç de microfaune terriaire, lis sont 

  den tiques à des niveaux calcaires des couches de passage du flysch du Nord du 

Mont Vlaksvoünn, m a ~ s  ils sant isalés dans le flysch, 

4 ,  Coaee du c a l  encre Stilia e t  Mikia (Coupe G m  figure 34) -,- -,,-----,------------------~"------- ,,,,,-, --,,,,, 
D'Ouest en Est, on observe : 

aj du rlyçeh i -er t  d'épais banes de grès et  d'&pais interlies marneux 

(plusieurs mètres), puis du tlysch gréso-pglitique fin présentant de nombreuses 

disharmonies et £alIles inclnnées 

b) un mélange â matrice pékïtiqse rouge légèrement marneuse concenant des blocs de 

radielarites, de diabases-dolérites et de eurs silieiflGs, des bioes calcaires 

(mierxte 2 glab~gérlnes et G Z o b ~ ; t ~ n c ~ n a ;  micrite à tantômes de Radiolaires, 

nXayanc pas livré de eonodonteçï 

e )  20 rn de fiÿsch f ~ n  fortement teerunisé 

dl quelques merres de radiolar~ces, drabases, pél i res  rouges radusiaritiques 

e)briysh-h gréso-pélitiqrre r în dans lequel s "intercalent des niveaux marneux 

roses ~naercalés de quelques bmis de caiearres mlcrobrê~hiques~ 

~'échantiYLon 74-147 a livré A Z ~ e o t u a  abBo p ~ ~ e e Æ l a 2 . u  de P Ilerdien 

infêrieur à moyen- TI contient égalemenr des fragments de Rudistes. Un niveau 

Induré (B 14-144) dans les marnes rouges montre des débris de Gla&o;ttLeeneæna et 

Globigérines, beaucoup d'oxyde de ter et de très nombreuses figures du remaniement 

synsédimentaire("Wash-out")3, LsBchentiYlon B 74-147 remanie des éP6ments de 

B 74-144,  



f3 On observe au-dessus de ce  flyseh, en positvon de klippe tectonique, deux 

masses de calcaires en plaqueztes 2 lits siliceux et intercalés de banes 

mïcrobré~hïques. L'échantillon B 74-145 a livré : 

- G~a&a;Druncanu atea C U S W N  
t 1 - ~ ~ ~ 0 8 ~  WHITE 

11 - cd. aXeet.euekc6anm/ls (DE LAPPARENT) 

t t  - ~ s & v u . e m  P E U W R  

d'âge campanien" Ces niveaux se rattachent aux caleaires en plaquettes des 

unités arientales du Pinde étolique, 

5, Les xénolithes de Pa base de 18Gcaille de Milia (YocaPisée en H sur la ...................................................................... 
figure -- 27)  

A Pa base de lvéeaiPle de caPcaïres en plaquettes pindique qui affleure 

2 Ta sortie Sud du village de Miiïa, on observe des blocs enveloppes dans une 

matrice pélltique rdge Iégêrement marneuse. 

Parmi ces blocs, jqal pu observer : 

- un calcaire graveleux et oolithïque (B 74-175); 

- un caleaire micrsbréchique (B 74-197) bien classé (éléments&] à 2 mm) 2 débris 

de Rudistes, dgEehinodemes, débris de m~crite 2 Coneufina Ap. Les éléments 

sont ermenfés par une mierite interstitielle imprégnée d'oxyde métallique 

opaque donnant une teinte rouille â la roche (indice de remaniement sédimentaire); 

- des blocs éruptifs : phéno-andésite r ~ c h  e M  a ~ h ( o ~ i k @ ~  & ~a!$,ob 

Ces roches ont une structure microlïeuqoe porphyrique et conriennent des 

phênocristaux de plagioclase (jusque 4 ou 5 mm) souvent pseudomorphosés par de La 

calcite" D'autres phénocrïstaax rempîaeés par de la calcite et de la chlorite 

vert pâle ont des contours et des clivages de pyroxène, La mêsostase est un 

verre à microlithes, riche en granules opaques donnant une teinte rouille à Pa 

roche; ce verre est interstitiel entre des alvéoles très nombreuses presque 

isotropes (opale probable). Les mlcrollthes sont a An 45-55n 

Remarqgg : A 7 km environ au Nord-Est dWEratini (affleurement 1 de Pa fig, 2 7 1 ,  

la route qui monte en lacets vers Amigdalia et Lidorikion coupe r!~.Si@ob'~ 

affleurements de teinte lie de vin, Il s'agit de lambeaux de roches éruptives 

indéterminées trSs altérées, écrasées, traversée8 de filonnees de calcite; 

la taille de ces divers affleurements x6nolithiques est trèe 



varlabre (50 m a quelques ~entnmètres)~ Ils sont emballés dans des pévifes 

marneuses ocees identiques à celles da  flysch environnant, Les lambeaux 

éruptnfs de petxte taille montrent une strae~fieation grossière parallèle 

à celle du f l y s - h  environnant- 

Ces roches ons été considérées corne appartenant 5 la formarion de Kérassia- 

Mzl~a et ~nd~quéeç sur Pa carte joinre au mémoire, 

n l  CONCLUSIONS 

Du Mornos à MrLia, axfleurent de nombreux lambeaux éruptifs et rad1olaric~- 

ques associés également à des dolomies rouges ~ïlieeenses~ L'ensemble peut se pré- 

senter en Bentilles épaisses de quelques centaines de mstres ou aussi en petnts 

affleurements de taille métrique qui fcrment des "chapeYetsg' allongés suivant l a  

direct~on du pendage moyen du f l y sch .  

Ces xénolithes sont identiques aux laves et radiolarites observées au Sud 

de Kérassla ec à l'Est du Mont AétopCitra- Toutefois, deux termes nouveaux sont 

apparus : des dolomies rouges siPiceuses, des caleaires à filaments qui fane 

supposer un âge triasrque supérieur-kraçique alors qu'au Nord, nous avons abserve 

des radnolarxtes d'âge jurassique moyen-supérieur, 

La coupe d~ col entre Strlia et MiLia montre nettement que la "formation de 

Kérassia-Mi;ra" s'est constituée avant Ia phase tectonique qui a écaxlPê i e  

synelinûrrum ou tout au moins sa bordure ornentale 5 une période post-ilerdienne 

ou plus récente 

V - -  LES PRINCIPALES LENTILLES CONGLOMERBTIQUES DU FLYSCH DvE"rLIE 

1, Situation 

Des çong~oméwats qui, geographiquement, ne sont pas lnés Zi 1% formation 

de Kêrassia-Mxlia, apparaissent dans le flysch étollque, dans les moitfes Est 

et Ouest du ~ynclinor~um, Leus localisation est donnBe par Pa carte au 

1/50 000 ci-jointeo Deux types ont pu être observée, 

2 ,  Au Nord-Est du village de Koupakl 

Il  agit d h n  poudingue B Slément de grès, de graywaeke, de doldr l t s s ;  

il contient aussi de gros galets de quartz blanc, laiteux, 



l Ir s'agir de congiamérats mrxtes i un y observe des niveaux eonteaank 

I des galets de grss, de doL6rxtes er de quartz er des niveaux contenant 

l exclusivemenr des gales3 calcaireso Je n'ai pu observer ni le pendage, 

l ni Pc passage entre les deux types de niveaux 

Dans les deux cas, les galets sont cimences par dû grës à débris anguleux 

de quartz, feldspath, radcolarite, dol6rPte et miêasehrste, 

1 Les éL6ments calcaires sont varies : 

ealcaire baéchaque 2 débris de Rudistes et OrbitolQnidés remanies, sembla- 

bles a~Xcancaire srêtae6 de Ya s&rie du Vârdsussia, 

ealezlres mPcrocristalBins azoïques gris bleuté, 

ealcalres bréchiques à d é b r i s  de Rudistes, Orbltollnides remaniés, Polypnens, 

Echinodermes, Bayozoalres, LithuoPidés, Lentieulines, ~odosa$dés (Ech, 

B 7 4 - 1 5 ] ,  Les 6i6menes sant entourés daun liseu6 d'oxydation ferrugineuse, 

mierltes à grains opaques (oxyde de ter) dispersées (donnant une teinte 

jaunâtre à fa roche), Elles contiennent une microfaune néritique benthique 

QEchantiPksns 3 7 4 - i i ,  B 74-i2) : 

- de nombreux M~liolrdés 
- Mo&ckierr i~dm Lz.ppenurzhea DE CASTRO 

- P ~ w d o ~ h u a n & a  613, 

- des Bphsalmidiidés 
- AeofAaccu h02.ohi. RaDoIeIe 

- des &Igues Dasydadacées 

Ces facies dHgge sénonien sont identiques à ceux que  ai pu mofln$me observer 
et décrire dans Pa base du Crétacé supérieur d9thrys méridionale (C,BECK, 

1972) (zone subpélag~nlenne)~ 

4 ;  CONCLUSIONS 

En plus d éiéments appartenant 2 la série du Vardoussla, ces conglomérats 

sont riches en Glémenes caPraires d'origine plus interne. Leur contenu r6capi- 

tule, en quelque sorte, une bonne partie de Pa f~ste dee xénolithes décrits 

précédemmento Au Nord du secteur étudié, K , E ,  KOCH et H.J, NICOLAUS (1969 ) 
signalent également dvépalases BentiYYes conglomératiques. Au Nord d u  

Sperchlas, 3,) AUBOUIN (1959)  observe que "les conglom6rats sont rares dans 

le flysch du Pinde", rmîs qu"I.8 e ç  si tuent essentiellement au "$omet du 

f lyseh du eyncl liial du Pinde ~r ientaY '' + 



VI - RESUME ET CONCLUSIONS DEI CHAPIIRE SECOND ~ 

1"- Les roches érüprrves -------------- ----- ~ 
a) Obseruaesôns : - 

Naus résumerons 121 l'éventafl des roches éruptives observées en  Les 

séparant des  ~ ~ i h e s  sédimentâ5rcs q u i  l eu r  sont asbociêes. Elles se répdrtissent 

en trois g r c u p s ~  : 

1 )  roches grenues u~à_ramarlques montxantdes ~nclncede racronisation et 

une roliasi,n trusr@ : 

- serpent mires 
- pér~dorsees à pj raxènes  

- pyroxénoi~reç 

23 r~ches grenues Dassques (très peu) : 

- gabbros 
- drorires (!) 

3 )  roches à srtbcture dûkérutrques Intersertale ou ophrclque, laves en ~relllers 

e t  euts allX;Ir~és âr rdes  er interm6dnaires, (roches hypovorcdniques et 

vals  an~quea s o ~ ~ s - m a r  ~nes) . 1 

- dlabases-dower~tes à composition gabbroyque ou d~srirïque (souoenr 

à tai~es rnandeishexnj 

- a&bl~ophyres ( s p ~ l l r e s  ./ 

- tufrates de composntnon inrerm6d~arre ou acide(daç1rique) 
- t r è s  ptu de roches mi~ri?Litnnques (près de Mikna) 

b) Cornparasson a v e ~  deb ~omplexes ophiskrtnques connus dans les HeYTen~des, 

Dinar ldes et T d ~ r l d e s  

Je  n ' ' a l  pas utllxs6 le terme "ophnokntes" jenequHic3i1. Rappeionfr-en la 

défln~tron* 

STEINMAN ( 1926 )  regrûupe gous cette csppeYLarlon des ass6c~atiëincs trss 

frdquenees dens les nappes de charriage de type a lp in  e t  q u i  comportent : 

- des roches grenues ultrabasiques e t  baeiques 

- des roches i3 structure dol6ritique (ophitique, interssrtale) bas~que 

ce nntermédnairee 

- des laves basique6 et ~ntermBdaaPrce souvent en couseinsr 





-d - - 
J o H n  BWNN ( , 9 5 6 )  wrr,rse se aerrne "e~reège ~ ~ h ~ o l ~ t r q u e "  er y regrsupe les 

mêmes éY6mentso 

11 Les pub~ncataans récentes ~ t i ~ n s e n t  souvent Ye terme complexe ophio- 

Intique" 

Les é tudes  réeenres dans les Dinavades yaugoslaves ( J O  PAMIC in R-BEANCHET 

1974; R, BLANCHET, 1974) et albananses ( l e E r  BEEOSSOTSKIM er G,V. KOLBANTSEV, 

i1969), dafis Ieis H~llemides (JO 'ERRY,  1974) et dans Les Taurides (ToYUTEAU, 

1978), p r é c i s e n r  Ydag€ncernent des difierenes cerrnes de ces complexes. 

J -  TERRY (1974; distingue tr~is groupes, de bas en haut : 

- des péridanltsç t~liéeo, 
- des eumuiats mgmatrquea mafiques et ultramefrques Intés, 
- un CompYexe vskcanrque ophro~rtique~ 

Des fnlonç et f~Lc,nnees  gnbb~a%~ues traversent l%ensernble, 

Nous retrouqcns donc ici Y%ssent.~ei des termes du complexe ophioiitique, 

J, TERRY? qul a sbserzie mes Lames minces - et que je remercie - a esnfirme 
bon nombre de ressembianreç a.ec des faciès  pétrographnques qu'il a étudies 

dans Is P~nde septentrional, 

Touteiols, Y'asaociarlon presque complète n % s t  observable que dans le 

secteur des Monts ~ecopetrd eh Ayes Nicolaos. 

Note : Je n as trt;üvé qbe qlrelqrles rares blocs altêres dYamphibolites pcssi- - 
bles, Le probleme de ces roches meramorphiques assoc iées aux romplexes 

ophioi~rhaqueç a été évoqué réceniwenL par R, BLANCBET ( i 9 7 3 ,  p- 179 2 P84), 

a) La région de Kgras& nous a montre un melange nneime de lentilles de 

serpentrnizew souvent feuiYietées et de marno-calcaires Voses sénonlens 

- ou miieitrichelens-pal6ac.èrrew. 

b ) , A  l'Est du Mont À98topétra e t  surtout: dans Pa partie située au Sud du Mornoe, 

affleure une formation '1voPtano-s6dLmentalre'1 où les  roche^ érupt$ves 
1 

peuvent être coneidér6es comme contemporaines ou subcontemporraines dee 

radloilaritee qui s"y intercalent pour plueieurs raisons : 

- Tes contacts entre druprlf e t  radiolaritee se font souvent par 

1 inttrmédiarre de pglïtes rouges radiolarites B debrie  drupcif e 

a l  t l réa;  



- les ruks S L E ~ G , F I ~ ~  ~ i é s  atx d o ~ é x ~ ~ e s  txmrlsnnent souvent des 

radfolaires- 

Compte-tenu de c a r t e  hrporRèse, il y a b r s i t  done du voleano-séanmentârre 

d%ge trsasSque supêrleur-1la;;que et d 'gge  jurassrque moyen-si~pérlecr, 

En ce ~ U L  concerne Les roches éruptnves, la rigure 35 msnree, Su Nord au 

Sud, une dunlnurion purs une dlsparitson des ~Yrramafîtes ielayées pa- des 

diabases dolérutes et pïLPsw-Lavas- D\n complexe ophiolrtique presque complet 

au Nord, ne çubslsrent au Sud que des niveaux voicano-sédimentaires radiola- 

ririqueç - 

Les çalcaiaes et marno-câleaires cc6tacéssupérneur-pakeoiènes disparaissent 

au niveau du Mont Vlakovsvni er seules subsrstent au Sud des radiolarites Inter- 

calées de quelques nrveâux ea~caures et dolomrtiques dfâge Trias supérieur-Lias 

probable, 

B. Lien encre les xénoliehes e t  le f i y s c h  - ~ n ~ l r s r ~ n a f i r :  

1" - Cas des xénolitheç de eetnte ra~lle ...................... ------------ 
Ces lambeaux calcarres et Gruptifç peuvenr être embalLês dans un nnveau 

épais de pélite* marneases scres da r lysch  (versant Ouest du Vlakovûunl et 

rêglon de StZZla: ou dans des marnes roses en concinuit6 avec Le f l y s c h  (tlanc 

Ouest du Mont Ayos Nicolaos). 

Les pél,tes marneuses scres ou Yes marnes roses f eu i l l e t ée s  6pousent 

parfaitement ~ t i s  C O ~ ~ O U K S  des xénol~thea* Ces derniers se disposent paraPP5Yemeni. 

â la erraenficatlioin du f l y s c h  environnant e t  se terminent eouvent en "chapelets" 

(non cartograph~ables par leur peclce  taille), Lee roches éruptives observables 

dans ce cas 60nt t x e s  aYr6eées.(en particulier, les affleurements de 'la r6gion 

de Stllia) 

Dans certaine cas,  les fines alternances grho-péliriquee du flyech viennent 

au eontoet d i r e c t  des xdnollthea; elLe$ ne prgsentent alors que de trle rases 

déformations7 

Par leur nombëe, par leur t a ~ L l e  et leur dlspos~tion i4 l'affleurement, 

ces xiinolithes opparakbsent nettament sédnmentbo dans le fPysch qui leb entoure" 

Chaque alignement do blocs su chaque lentslle pdlïtique incluant dee blocs, 

correspondent B un olratastrume au sena propos6 par E-ABBATE et aY<,(P970) 



ii partir de la défsnition modifiée de G o  PL OR ES(^^^^) ;chaque bloc correspandl 2 

un ~listolithe~ 

2"- Cas des x6nsPPthes de grande taille ...................... ----------a- 

J-'6vsqueral i c i  les principales masses xénolithiques successivement du Nord 

au Sud, 

a-) l e - e a a  des calcaires delornit<qnes ds~xtstfna .- est . prsbfématlque~ Ils sont en 

position g6omér~lqae érevée, parafiSIes 2 Pa surface topographique; ils ont 

une "semelles' de serpentinltes, radfslarites et caleaires en plaquettes, 

Toutefoas, la coupe 14 R (fig, 25) montre Peo mêmes calcaires lnterealés 

sédimentalrement dans du flysçh gréso-pglitique fin en compagnie d'autres 

lambeaux calcaires roses du type ~5topEera~ 

Le csndzact nord-occidental montre, dsW eV E : 

- du flyseh préss-pélitique suivi de quelques mstres de petites pélites 
ocres contenant quelques fragments de bancs de grès disIoqu&s, 

- quelques metres de marnes roses feuilletées, 
-- des dolêr i tes altérées, 
Ce contact présente des indices teetoniques faiblement marqués. 

Je nsox pas observé de contact oriental, 

Sur 1a flgure 24, qui est une carte d%affleurement, on voit Ta masse' 

principale se subdiviser et ssetfiloeher vers le Sud, et la coupe (4 P 

(figo 23) mcntre une parfaite concordance des pendages entre les lambeaux 

calcaires, les serpentinltes EeuilPctées et Pe flyseh environnant, 

Le fPysch peut être en contact direct avec les différents xénolithes ou 

bien des marnes roses ePintcrcaYente Jki pu observer un grand nombre de 

contacts entre Ye flysch et les xénolithes, ne présentant aucun Indice tecto- 

nique, Par ailleurs, Ya carte d'affleurement* (fig, 26) montre ici encore de 

nombreux diverticules se terminant en biseau; leur pendage est parallèle B 

celui ciu*flysch encafesqnt, 





ka forme des alrrieur~menlis en Bcu~~l-tettes prokungées par des alignements de 

blocs, 

Ya prêssnce de nombr~uses ienr,Lleù péiitrqaes embaY;ant des blucs exagènes, 

Pa dnsposrsion paxallèle au pendage moyen du fYys:R enraissmr 

C o  Différenziasirrî d'un "E~gsch de KGrabsna-MiYBa" 

1" - Les niveaux parr,cüLÉers d u  flysth emballant les xênoL~fhes 
----------me ............................ 

Nous envisage12ns le cas aes nrveaux ~ r é s  stratigraphiquement au ffysch 

emballant Yea xPnoiizhes et qui onc é t5  décarts notament SUP Te flâne Ouest du 

mont Ayos N~eolass er entre S t i l l a  e t  Milia, Il s%ggnt des roches sEivantes : 

pêknres marneuses roses ~e~rller&es nn%er,:aiées de eakça~res mierabréchrques à 

Giebr ggrlnes tert naires er o r  thophragmlnldés (Paléocène-Eocène) , 

p é i ~ t e s  marneuses roses intercalees de mlcrobréehes calcaires 2 AivéoPineç 

remaniées d 'Zge escene rntérné us, 

microeong~orné~at~ calca~res à Numulrres remaniées d'âge éocène rnfér reun,  

Je nyar ~bserué de rePs niveaux qu'à  proxlmlté des xénol~thca; des péiiçes 

marneuses roscs  d9gge palêoeène existent dans ea base du tlyseh de l'autochtone 

relater p~ndeqene m ~ s  en mznces iits altexnant avec des ealcna~res et des gres- 

Par ailleurs, dans :e  nord dhs ynclinericnm (régions de Kampenision e t  Karma@ 

K.E KOCH ee N o J O  NlCOLAUS (1969) ne signalenr pas non plus de tels n" 1vt?aux, 

Un affleurement dt micrïbré~hes calcaires à Nummulites a été cité par C.E#Z(~~SS)  

au sommet du ~rrkçsrfon (Sud du Mornosj; je n'an pas retrouvé ces roches; 

Ces cacaetères partlruiiers du rlysch emballanr Les xénokithes rrikont 

condu~t à le distinguer du reste du. i l y ~ t h  du syncP~norium eit-êf~llqu~; 

appelé " f ~ y s e h  de Kérassia-Milia'', il constitue avec Tes xénolithes Ya ''formation 

à ollstolifhes e t  uiistostromes dans une matrlce de flyseh (ou "Wîld PPyseh", 

d'après Pa mise aL point de P,BROQîJET, 1970)- 

2" LimFtesdc  la formarian d e  K6rassia-MÉYla -------------------------*------*------- 

La Yirn~te occidentale se confond localement avec Se contact de base des 

dcallles médianes; parfoie, un contact tectonique f a t  reposer du EPysch 

gréseux sur du Elysch rxche en rnlcroconglom&rats calcaires et x6nolirhese Une 

cartographie deraillfe montre que Ses xénouzrheo et le flyoch qui Ses englobe 



cnt eté tee~onnses avec Les &ailles meduanes- Les xGno8Pthes apparaissent 

décalés par Les menries fanIles transversales, 

Les 1lrn;ces ccsideni tale  ez srlentale au Sud du Msrnss ont été tra-6es 

provisoirementn Elles enveloppent ia zone 2 xénofithes, 2 micr@ congPomératç 

1 caleaires et marnes roses? 

Dans Ye trloisième chapitre, nous essaaerana de préciser les Yapports 

i encre  cette formation et l e  f i y s o h  plndiqae 6toliqueo 



CHAPITRE TROISIEME 

C omparaisons et conclusions ; 

hypothèse sur la  genbse de la  

Formation de ~ g r a s s i a - ~ i l i a  





COMPARAISONS ET %CONCLUSIONS ; 

HYPOTHESES SUR LA GENESE DE LA FORMATION DE KERASSEA - MILIA. 

Les xénolithes de ral.Ele variée affleurant depuis Artotfna jusquVa Milia 

nous sont apparus esmposés de roches éruptives ophiolitiques, de radiolarites 

du Trias supérneur - Jurassique et de calcaîres et marno-caleaires du Crétae6 
supérieur - Paléocène. Ces lambeaux ont été interprétés comme des olistolithes 
et ollstostromeç Intercalés dans Pe "FPyseh de Kérassia-Milias' lui-même distinct 

de PPensembYe du flysch du syncE~nariumo 

Le premier objectif de ce trsisrëme chapÊtre est d%easayer de déterminer 

Pa patrie des xénolîthes et dn flyach qui les englobec 

A) -ORIGINE ALLOCHTONE DES DIFPERENTS CONSTTTTJANTÇ DE LA FORMATION DE KERASÇIA- 

MIL IA a 

1 - Orzgine aPPocheone des xénolithes : 

Avant de comparer les différents xénolithea avec les séries plus internes 

que l'autochtone relatif pindique, rappelons brièvement les différences avec les 

niveaux synchrones de cet autochtone relatif, et discutons Pfhypothêse d'une 

origine externe des xénolitheso 

a >  Différences avec 1 vggmgchtone rePatïf pindiqug : 

- En c e  qui concerne l e s  roehes Bruptives, J. AUBOUIN (1959), Pa  CELET 

(19621, e t  J I  DERCOURT e t  ,al, (1973) signalent  des p e t i t e  pointements microlliti- 

ques intercalBe dans l e s  niveaux du Tr ias  supérieur - Jurassique In f é r i eu r ,  24 l a  

base dea é c a i l i e s  medianes ou occidentales du Pinde e t  du Pinde-Olonoso Il s ' a g i t  

l e  p lus  souvent de basa l t es ,  e p ï l i r e e ,  e t  andési tes ;  ces affleurements sont  

r edu i t s  e t  t r 8 s  aleBrBe, 11 n k  ppae B t B  s ignal& de voicano-sfidlmentaire ds f8r i t l -  

que - r ad~o l a r l  t q u e  compa il m que nous avons observe dans l e  seeteue é tud ié ,  



- - 

ParbaaPleu~s, P .  CELET (1962) ~PgnaPe dans le Nord du Vardoussia un niveau 

l PS pouvant provenir de produits volciiniques.~remanr6s", an contaet du Trias 

- Le Tr~as sapénneur et le Jurassique de la serie du Pinde, qui ont fait 

lkobjee d.dana écude -~éeenee.b(d- DERCOURT et q P , ,  1973) se distinguent des niveaux 

de la Formation de Kérassla-Mnlia datas+ou supposés du même age; en particulier, 

il n'a pas été sbserv6 de voPcano-sédimentaire dââg jurassique moyen-supérieur, 

mais des calearres et des pélîreso 

-&Le CrOtaeé supérieur - PaQéorSne calcaire-et marno-calcaire de PPAétopétra, 
eans4dérC5 indépendammene de son Pien avec des ultramafites, forme une série peu 

épalsse er mal Iltée, à mic~ofaune uniquement planctonique et sans 6Téments 

siPieeux~ Ces niveaux se distinguent donc tzSs nettement- des calcaires en pla- 

quettes.p2ndiques,et des calcaires riches en microbrSehes et brèches à débris 

de ru dis tes^, du Va~doussîa~ 

.Celle-cl est représentée à P%uust du secteur étudie par les massif du 

KYovovri,et du. Varassoaa, étadiês par J ,  AUBOUIW, J . H ,  BRUNN, P. CELET (P958), 

et JmJ. FLEURY (4970). Le Crétacé supsrieur y est fomé essené~eflement de 

caleaires,2 Rudistes et Yv~o@Sne est riche en zeileair-e 2 Nummulites. Ces faciès 

dif f Srenr neQtemenr du Ç r é f  acê supérneur - Paléocène. du FTcnr %6topét?=.a 

2") Comparaison avec les séries plus internes : 

.Lat série da Parnasse-Kîona; étudiée notamment par J ,N PAPAÇTAWTTOU ( B 960) 

et P. CELET(CP962) est calcaire et néritique du Trias supérieur au Crétacé 

supérieur, ce dernier étant riche en Rudistes" Des calcaires Z Ostracodes et 

à MégaPodoneidéa.du Triae supérieur - Lias, présentent de nettes affinités avec 

les eaPcalres dolomitiques dsArtotlna, 

Dans Pe Massif de L q t i , e i t u é  au Nord du Klona et rattaché 3 Pa zone du 

Parnasse-Kiona, E, WIGNIOLLE (1975) a décrît r6cemment deux séries alfoehtones 

da marno-calcaires peu épais d%ge &nonien B microfaune planctonique; il les 

rattache au Bgotîen ou au "Subp61agonlientt, Peur substratum nt4tant p4é) ,connu. 



Ces i-alcanres préaencenr des afrin~tés nertes avec ceux du Mont Aétopétra. 

Pour Yvessencrea des xénoYirhes il faut envisager une patrie "subpélago- 

nlennes' . 

J ?  AUBOULN ( i  959) a earactéznsê Ya zone subpélagonienne par ses faeiSs de 

transltlon miire rmde et sillon aG Trnas - Jutasslque, ses sphiorltes, et sa 
couverture transgresslve CrStacé su péri eu^-tertiaire, 

P l u s  récement, J., FERRIERE (197Y et 1 9 7 4 . )  a distingué plusieurs séries 
b 

anté-Crétacé supérieur : deux séries occidentales p6lagiques, et une série 

orientale nérr~tique- L'auteur propose de consndérer les premières eomme "sub- 

pélagoniennes", et Ya seconde comme 'spéTagsnienne'l. Dans ces eondirionç, Te 

Trias - Jurass~que de Locrrde est pélagonien- 3'adopéerai cetre dlstPnerlono 

- L'anté-Crétacé supérieur : 
J -  FERRIERE ( 1 9 7 4  ) décrit dans les unifies occidentales un "ensemble 

b 
voirana-sédimentaire consritué de radiolarîtes, de caEcaPres snliceux en tines 

plaquetses, et de roches érupcrves basiques", surmonté par des caleaires à 

filaments9 Un second ensemble voizans-sédimentaire est daté du Jurassrque 

moyen-supé~reur notamment par des P r ~ c r t o p e n b  hAkk&b WEYNÇCHENK (Co BECK, 

1972; 9- FERRIERE, 1974 ) ,  La fraction érupcive et sêdimentarre criasique- 
b 

jurassique des xénolithe~ se rapproche très nectement du ÇubpéYagsnren dPOthrys 

que jPar pu mon-mgme observer dans îa partie sud du M a s s ~ f ~  

- La couverture Crétacé supér~eur-éûeène : 
Nous avons mis en évidence un Lien sédimentaire entre les calcaires seno- 

nlens de ~'Aéropétra et les serpentinltes qudlXv recouvrent localement; 11s 

forment. une couverture transgressive comportant une brèche de base. Par allleurs 

des Indices d'altération ferringrneuse des serpentinites apparaissent ("chapeau 

de fer"). Nous retrouvons donc: là un des caractères fondamentaux du SubpBYagonlen. 

L'existence de cette couverture transgressive et discordante traduit une oro- 

sgénèse anté-Crétacé supérieur (B. CLEMENT, S, FERRIERE, 1973). 

 ai étudié maimême cette couverture dans le Sud de P'Othrys ( C ,  BECK, 

1972); les rétiultats obtenus sont variée et d~fférent des observations faites 



par J. FERRIERE en  d >au~.res ;e.*teurs d~ inZrne mâss-rr (c.urnmunicdt~sn o ra l e ) ,  Une 

grande var iabiisté de  LC-L ~ r c .  zoui  e r  ~ ' U C E  e ,  , U r  z w ~ t  dz sa  base, apparaf 8 e t p e u t  

s ' expY~q~*e r  par ,a tedran~q.ire t i n r é - C r é t d ~ e  a l ~ g é ~ ï e ~ ï  qu1 d af fec t6  les zones 

nneernes (B, CY,EMENL, 3 FERRIER" , ,9731 - 

Dans ~e Mâbski d e  K a r ~ î d z ~ m o n ,  Y DEGARDLN 9 7 i $  a d ë ~ r l t  du T r ~ a s  

s u p é r ~ e u r  - tnas L S ~ ~ O S ~  d e  C ~ L L ~ L E ~ S  aor,mrti.qa@s, de do lomies  rubannees e t  

bréeh:;t~ee+~ak d e  nnveabx a O ~ t x ~ ~ ~ ) d t ? s  er  à Megaiodonhdés. Les ea iza%rea doLo- 

mirlques d'drtshina présenten t  de  ne t s s s  a r r i n x t ê s  d u e ~   ett te serleo 

E a eribembse cies xénmbl i b h e s  d e  ka fi{c,rmataon de KGrâsszs-Milia s e  r a t t a c h e n t  

~ U B '  série's subpS,agon~,ennes.~ac;~snnpagnéeç d e  aerni couvercure  ~ . r sunsgre~;s lve  et 

- d z s e o ~ d a n t e  C ~ é c a c é  superseut-pa~éocène, 

Leil c a . r ~ a ~ r e s  ~ O ~ J ~ I P L ~ ~ ~ Y I E S  c i  XrtrsLlna pehvent âppar ren i r  au T r i a s  supérfeur-  

Lias du'Parna~~e-Xksna LL du Péi t igûnaenn 

La prés en?^ d e  n~mbrenx r n i c r o ~ o a g ~ o m é r a ~ s  LaY~arres  er d e  p é l . 1 t . e ~  marneuses 

rcsses,ayant i : v ~ é  d e s  m ~ c ~ ~ f a ~ n e s  p a ~ R c ~ è ~ t a = - & ~ i S n e b ~  FIULS a e o n d u ~ t  a dns t inguer  

Ee "EPjvsch d e  K ~ E  assia-M~ira'' d e  L 'ernsemble d a  r Ygseh éroY rque a f f l e u r a n t  dans 

le s y n c l ~ n a r ~ u m  C4~rnparuns ce F l y s z n  a t  Kérassla-Miiia avee P ê s  f l y s c h s  synchrones 

d é c r i t s  dans Xcs çérnes p l u s  orrenraleç- 

2 " )  Comparaisan avec Les t i y s c h s  tertianres des séries plus  internes : 

a) Les couches d e  base du f i ~ s r h  du Vardoussna se composent dvunc grande épaisseur 
--------1---------1------ -----Y----------- 

de p é l n t e e  marneuses roses rewil le tées ,  inzezcak6es de bancs mïcrabréchlques 

cakcairee ebpaeéb ér contcnanr des ~ i o b ~ g é r e n e s  t e r t i a i r e s  (Paléocène - EocBne) 
. ' ( e l c  chapfcre prmrer) - Ces couches sont  sembYabLea à ce l l e s  que nous avons 



-rencontrées sur-le flanc Ouest du Mont Ayos Nleolaos, 

b3 Les ----+- flyschs ------------- de P'Itï décries par P. CELET (P962), K.E, KOCH et H . J ,  NICOLAUS 

(1969') -et E, WIGNIOtLE (19751, sont riches en microbrèches calcaires 5 Nummulites 

non remaniées du Cuisien, et en marnes roses à la-base. Ils sont rattachés 2 Pa 

eone--da Parnasse-Kiona ou-aux zones plus Intemes (Béotien ou Subpélagsnien - 
Pélagonien). Ils surrnontent>deux séries sénoniennes-rnaeserlchtÎennes peu épaisses 

comparables aux caPcaires ec marno-calcaires de l'Aétopéera, Toutefois le sou- 

bassemene .des premiêres n'est pas connu, 

e)  Le flysch du Parnasse-Kiona est connu à l'Est du Massif du Kiona et dans fa ----- ..................... 
valE6e de Delphes (P. CELET,1962). Il présente à sa base une grande épaisseur de 

péllees marneuses roses datées du Paléocène-Eocène-supérieur, et des conglomérats 

au sommet. 

. d )  Le --.-id flysch .----*a- subpélagonien - ----------- d'0thryg ( C m  BECK, 1972) présente à sa base des marnes 

roses +à G L a b a t ~ a ; t ~  du Paléocène moyen. 

e) Le -de-- flysch ---- @lagonien --- du Kallidromon (Locride) décrit par J.M, DEGARDIN (1971) 

montre-des-mal~nes-roses à la base, et des niveaux microconglomératlques à Nummu- 

lItes de 1-lerdien. 

- 3') Conclusions : 

, Lee niveaux .particulier.s- du Flysch**de Kbrassia-Mf if a .  f e r a p p ~ ~ c h e  des f ly sehs 

tertiaires des séries plus internes, La reesenblancem'est apparue plus nette 

avec le flysch du Vardoussia par ses couches de base, et avec Tes flysche de 

I'IkI par leurs ~nicroconglomérats calcaires. D'autre part, le Mont Aétopétra 

noue $a montré des marno-calcaires *paléoc8nes- en continu! tg s traéigraphîque 

poesible avecadu flysch.les eurmontant; ce, fait impliquerait qu'une partie 

(non délimîtable) de ce eecteuraappartienne B'I1Eoc$ne desla couverture rubpila- 

-gonienne des rochee,vertesl 

Le Flyeah de K6rasei.a-Milia serait donc - en tout ou partie - alPoehtone 
et aureftjune patfie orientale, Cette origine paut Otra multiple : rous-zone 

du Vardoueeia, aone du Farnaeae-Ki onas (en par-ticrilier secteur de 1 "Iti) , zone 
' sabpblagonienne-pélagonienne. Dans l ' btat .actuel das connaleiances, il ne m' a 



pas 6eé posslble de déterminer Yes proportions relatives des différents composants 

et de placer une llmrte entpe Ba formation-de Ké~assTa-Milîa et le flysch éto- 

lîque de B+'au-b~htone relatif 

B.).-HYPOTHESES , *SUR LA GENESE DE- &A. FQRPnaTTON DE KEIPBSSIAoMILIA. 

Une origine interne vient dqêere envisagée 3 la fois pour les xénslithes 

et.pornr le Plysch de Kérassfa-Mil.Ea qui les emballe; les premiers apparaissent 

- au moins pour une bonne part - ~esédîmentés dans le second; envisageons 
;donc malneenant les rapports entre ZecFPysch de Kérassia-Milia et le flysch 

pindlque étoPiqrner-~qn: Pe borde à 1"st et à l 'Ouest. 

I&;f 

étolique : 

Straeeure tectonique de-fknsmble du Pinde étolique : 

En Grèce continentale (J. AUBOUIN, 1949; et P. CEEET, 19621, la nappe du 

,. Pinde-se compose d'une série dY6cailles subparallèles, à l'Ouest, et d'un large 

synelinorium à l'Est, En Péloponèse, Pa nappe du Pinde-Olunas présente une 

disposition comparable (J, DERCOURT, 19649,  La mise en place de ces structures 

est datée de IsEocène supérieur par ces auteurs. 

2') Structure des écallTes.médianes : 

Le coeur du syncllnorium est marqué par une "arste médiane" dite "de 

Krokkllion" (P. CELET, 1962) , Celle-ci s 'ennoie imm&diatement au Nord du Mornos 

1 a - +Ga* Bcaillea sont .constltu€es .de calcaires .et .radfolariteg d 'age m€eozolque. 

- 

et est tronquée au Nord de Kdraesia partune faille verticaIe.transversaYe, Les 

trois coupes sériées de la figure 37 (localisées~sur la figure 36) et la coupe 

4A'du premzer chapitre montrent ,une structure en anticlinal couché, ~ i e a i l l 6 ~  

dont les.deux flancs conetituent deux écailles a~bparallèles~ Au niveau de 

Krokkilion (coupe B) des "collapse~structu~es" sont visibles" 

Le flyrch dtokique présenta-"une multitude de contacts anormaux oblfquee, 
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grapeke ains~.qna des alternances grëso-pélrtiques fines- L'importance de 

chaque contace ëtant ImpossIb1e.à 6vaYuer;La @aTte g6oiogique jslnte n'en 

figure pas et P c s  csupea de-ce trorsiSme ~hapât-e eraduxsene simplement le 
II styiel'.tectonPque du flysch, 

De~nombreux acçordents eve~tiea&x déconpent-transvcrsafement l'arête médiane 

suivane une -d.rrleetion moyenne WSW-ENE, au Nord, et SW-NE au Sud, Au Sud du 

Mornes, les calcaires en-plaquettes qui bordent-le spncflnoriam à l'Ouest 

présentent ce meme système de fa;lies, 

3*) Posrt~on scruernraLe actuelle-de-ka Eormatfon de"Kérassia-Milfa : 

Les éca~lles mêdlanes, ie flysch êto~îque et ka Formation de Kërassia- 

Milia ont été tecton~sés ensemble pendant la phase fnnale ayant dffecté le 

synclinorrum; ce falt-appazalt nettement sur Pa carte géologique, le sehema 

structural et les coupes des j~ ~r < n e  5 9 r t  à i o  

La coupe du CO; entre StrBEa et MiEla Cfig- 3 4 )  montTe des  klippea de 

calcaires en plaqueetes pindiques reposant sxr du f r y s e h  à xénslitheso La mise 

en-place de Pa Formaelon de Kêrassna-Mriia appar9if donc antérieure 2 la 

teetonïsat~on-de la bordure orientaie du-syn~lrnorlurn~ 

Je n'ai pas observe Se eontace teetonîqne majeur entre la PsrmafEon de 

Kérassia-MrlPa et le fLyscR étoirque 2 sa partie inf6îieare occidentaleo A Pa 

partie-snpérieure c~rientale, jrai observé Pocalemenc (%a nnveau de Kérassia 

et au Sud du Pisrnos)-des coneacrs-tectoniqnes farsant reposer du fiysch trës 

gréseux sur du fYyaeh de typa Kérassfa-MilPa. En-d%antres-endroits, les calcaires 

des.écalEPes-médianes chevauchent dLrectement.8~-IPyseh 2 xénofithes, 

Enrr6eum6, Pa Formation de Kérassia-MilPa est nntercalée en concordance 

dans le flysch étolique et est localement "eonncée" sous'kes:&C?éaiYPes médianes- 

Cerce.posrtion actuelle peut sWexplrquer pan deux procesgus : mise en place 

.par glissement(s) spnsêdnmentaire(sj cours du d6pÔt da rlyseh BtaPique, ou 

char~lage-d'une unité de EPysch plus ïnterne avant la tectdnisation du 

eyncl inorium, 

44")t*~ypath8se,d 'une .mise .en.placie teetonique . d e  .Ys .'Erormrieion d e  , 

Kbraaaia-Milra : 

La carte gbulogïque jo inte  B ca .mhofse  ~ r a d u i e  1 '~mbr iêa tXon complexe d e s  



d i v e r s  5 , c z c .  . d e  La Fcarmarnon d e  Kêrassna-M;LLa; mans, en  même temps un 

arrangement r é g u l i e r  des  d z f f é r e n 8 s ~ x é n s r n r h e s  a p p a r a l t ;  ceux-ci s e  d i sposen t  

parâ l lê lement  aax éearkLes médranes es  an pendage moyen du f l y s ç h  en -~ i ronnan t  

(Flysch d e  KSrassPa-Mxlia 3u fkysch  é e o l ~ q n e  i n d i f k é r e n c i ê ) ,  

D'autre  p a r t ,  11 n % s r  pas s i g n a l é  d e  ja lon  d é  type-s'Kêrassia-Mlkla" 

e n t r e - i e  s ec t eu r  é t u d i é  e t  Yew régrons d q t i  e t  du Kiowa- 

Ces deux faits me pazazssent  en désaecosd avec urne hypochêse t ee ton ique ,  

e t  s%xpplqnsraÎ.ent par une mise en  p lace  en o l r s t o ~ t r o m e s ~  

5 " )  Hyporhêse -d %un- r i e n  sédimentaire  : 

Aux deux f a i t s  s i g n a l é s  au paragraphe précédent ,  on peur ad jo indre  P a  

d ~ s p o s ~ t i o n  de  Pa Formasian de  Kérassia-Milfa en une é t r o i t e  bande s%Slongeant  

s u r  envlron 35 km 

T o u t e f o ~ s ,  pour explnquer c e t t e  d i s p o s f t ~ o n  à lVa f f1eu remen t ,  Pl e s t  

d f f f ï e l P e  d e  f a i r e  i a  pa rc  encre : 

- une cause pal6ogéographique : dép8e d b l i s r s s r r o m e s  e t  oPPs ts lP thes  

dans une " fos se  d % ~ t î P e "  ailiongée en bordure du t aeus  der Vardsuss ia ,  

(Ceere f o s s e  e o r r e s p o n d r a ~ t  à l a  p a r t i e  o r i e n t a l e  du b a s s i n  pindique 

e t  s e r a l t  2 l r o r s g i n e  d e  ra  d i s p o s ~ t i o n  a e r n e l l e  en é e a E ~ P e s ,  â 

l 'Oues t ,  e t  e n  synclrnorsum 2 l V E s t n  

- une o r i g i n e  tectonnque : recouvrement d'une p a r t r e  des  a f f leurements  

de  Pa Formation d e  Ki5rasara-MlPBa par l e s  6caîYEes médianes, 

6 " )  Comparaison avec d 'aeiltr es formations même type  : 

a )  Dans l a  t e m i n a ~ s o n  Nord du synerinsr iom e n t r e  l e  Sperehios e t  I T E v i n o s ,  
--_------------------rn-m-----  ----------... 

KnE, KOCH e t  H , J .  NICOEAUS ont  d é c r i t s  e t  ear tographnés des  aff leoremente d e  

"schistes rouges d e  Y fIti-KÉona'f e t  de c a l c a i r e s  mésozo?ques provenant du 

Varcîoueeia e t  du Parnasge-Kîona,. ( I l s  ne sngnalent  pas+dvéY6ments 6 r u p t i f e . )  

Cee af f leurements  c o n s î s t e n t  en  p e e r t c s  masaes i a o l ê e s  ou dieposéee en  

"chapeEers" dans Ya m o ~ t z é  oee iden ta l e  du eync8nnorîum, e t  sont  LflterprBtés 

corne  des  o l l s . t o l i ehee .  Uri dee af f leurements  f i g u r é  par  G.A. KALLERGIS, KnE, KOCH, 
B e t  H,J, NICOLAUS forme une mince e t  Longue bande'paraPLgle aux serueeuree du 

1 Carte g(rolog1que de  Greee au 1 : 50 000.. F a u l l i e  de K a r p ~ n f e i o n ~  



f l y s c h ,  s i s u ê e  dan& Le p r ~ ~ a n g e m e n t  d e  La Formation d e  Kérass~a-Mnllia, envi ron  

5 km au Nord-de P%vvnos Cet a t t l e n r e m e n ~  e s t  ~ n t e r p r é r é  pa r  K , E ,  KOCH e t  

H , J ,  NICOLAUS comme un o l l s r o s ~ r o m e ,  

b) Dans --T-*------*------- P'EocGne des  Agennxns ------s ABBATE e t  al. (1970) on t  d ê c r i t  des  
P 1 oP~aralithes-cphIoLit-,quea" duees YesqueQs.ia Formation d e  Kérassia-Milia 

p ré sen te  d e  n e t t e s  ressembrances 

c )  Res~eetnvemene --- ---------------- e n  Algérne ----,_---_-------9 e t  en S i c l i e  A -  CAERE (1957)  e t  P *  %ROQUET 

(1968) on t  d ê c r Ê l  des  phénomènes d e  resSd~mentat ,on de  bkccs c a l c a i r e s  dans un 

s i l l o n  à i ' a v a n t  d k n  f r o n t  de  nappep  

d )  E n  ------ Iri 3 P .  CELET ( .  975) EL E BLEHAUI ( r  973) cens idé ren t  comme un o l i ç -  

Kostronie "un mélange de-sype-vsucano-~ed~rnenrarre'~, t r è s  chaot ique ,  à m a t r i c e  

t e r r i a sne -abondan te  e t  mal s r r a t i f l é ,  C e  "mé~ar.ge'' se razc  aubordonaé à l a  mise 

en  p l ace  anté-Crétacé supér ieur  des   roche^ v e r t e s -  A la d i t 2 é r e n ç e 9  l a  Formation 

de  Kérassla-MiPZa s e r a i t  11ée à la r e m s b ~ l î s a t r e n  t e r t r a r f e  de  Les r a shes  v e r t e s  

a s soc i ées  aux s é r r e s  subpélagonnennes-pélagoniennes e t  à l eu r  c o w e r t u r e  

t r a n s g r e s s i v e  Cré tacé  s u p é r i e y r - t e r t r a n r e ,  

e)  Dans les  mantagnes dti P ~ n d e  seE ten t r l ana i  J .  TERRY (1975) d é c r i t  une ,---------_--- ---------,----- ----------$ 

Il formation 2 k i i p p e o  - séd i .menta~res"  niée à un é p i s o d e  recronrque J u r a s s i q u e  

terminal  e t  rnobrlisant des  " o p h ~ o ~ ~ r e s  e t  des  ensembles v o l e a n ~ q n e s  e t  sêdirnen- 

t a i r e s  t r  laa iquessv  

f )  En ------- PéYoponèse-seetentr1onak -------- ----------' une formatfan ~ n a o t v q u e  kectonisée s i t u é e  

e n t r e  l a  s é r i e  de  T r i p o l i c z a  er  l a  nappe du Pinde e s t  i n t e r p r é t é e  comme un 

o l i s t o s t r o m e  par P ,  DE WEVER (19751" 

La Formar~ion de Késassia-Mi.Yia peut Stre çonrsid6r6e comme un ensemble 

d 'olierosrrmes, dont. les sPis toliehee proviennent de l a  nappe eubpéiagonîenne. 

.La matrice. prov~endrait du f Pyrssh de Pa bordare .orientale de Pa "f osirse d fEtolle" 

et des flyechs d"lti-Kiona et eubp6kagonienee 

.La nappe aubpélagonnenne chevauchant, an Err, des ffyechs d'âge Culaien 

(ou plus rg rene) ,  sa.mlee an place egt  rardi- ou pest-ruueîenne; Yee olietoflthee 
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fie la Formation-de Kérassra-Mxrïa se sont donc formés 2 eetce même époqueo 

Cette.hyputhèse amp&ue que le bassnn de flyseh étolique - et en particulier 
la "fosse d'~tolie" - con-rnzkuaie â Itsnetlonner pendant que Pa zone du Parnasse- 

Kiona:(sectenr de Iq1ttl) éea~r chevauchée-par les un?téa subpékagoniennes ee 

béor~ennes~ En parrxeulier, Les IentikBes csngEomératiques rizhes en gale t s  

provenant-da Vardsussia seraient psstérreures 8-la-Pormatxon de Kérassia-Milia 

et témoigneraient du-début d e  1a eecronlsation-de ra bordure orientale de 1â 

"fosse ddEto1Pe"; cette dern-lsre aurart un caraetsre pré~rogénique~ 

L~nterprétat~onp~oposée igi rejoint eertannes des izonclusions de K,E.  KOCH 

et Hn5. NICOLAUS 9 1  969) â propos du Nord .du synciin~rium~ 

II - Conclusions : paléogéographie et tectonique tertiafresdu çynêlPnorium 
est-étollque, 

Les moda11t-Ê~ de mise en place de ka Formation de Kérassia-Milia 

sont schématisées sur les figures 41 et 4 2 ,  

- Au Maestrichrien terminal débute Be dépôt du flyçch dans le bassin 
plndîque, les matérnaux terrigènes fins contournant Ye haut-fond du Parnasse- 

Kiona et de Iflei, Cette alnmentation nsngleudînale a étê envisagée par 

P. CELET (Y962), K-E. KOCH et H"; NICOLAUS (1969) et J - J ,  FLEURY (19711, 

- Au PaIéoeène, le dépôt de fEyseh débute dans le Vardoussia et Ba 

zone du Pa~nasse-Kiona au nlveau de laquelle ssind?vidualrse le secteur de BqIti, 

probablement -pius déprim6, 

- A 1 'Eocëne supér leur, (à La fin du Cunsien -ou après Ye Cuwien) , Pa 
nappe subpélagonienne déjà  eeetsnlsée avant le Crétacg-supErieuz est ~emobifisée 

(avec sa couverture crétacé süpérîeur-tertiaire) et charriée B ~ P  la zone du 

Parnasse-Kiona, en particulier sur les flyschs de 1'1t1, 

A l'avant de La nappe, des lambeaux de su%pélaganien.se dgtaehent et glfsaent 

sur le talus du-Vardoussia, accompagnée par des lambeaux de Elyeehe dtItf, et 

des lambeaux provenant de*Xa pente eur laquelle ils rran~ftent (Vardous~ia)~ 

Ces glissements sa feraient auivant res dxrections indiquées par la figure 41 ,  . 
Ces d i r e c t i o n 8  expliqueraient ia diffQrencfatnon Yongitudinale de la Formation A 

de Kbrassia-Mil lan 



Zone d u  Pinde , Sous-Zone , Zone du Parnasse- Kiona 

Fosse d' Etolie i du Vardoussia i Secteur de 1 '  I t i  

WSW 
I 

, ENE 
l 

l 

! I , 
t 

I 
I T I V I  9 IFW 

I l 

l 

Crétacé supérieur 
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Sur lBI t i  esz éganment eharaigc lTunrt6 bé'osxenne; je neai plr mettre en 

évidence aucun xénsîrthe se rattachant-à cette dern~ère, 

- Après-la mnse en-place des oi~stosrromêç dans-la fosse étsllque, 
Ye flysch contmnue à se d 6 p o s . ~ ~ ~  Des conglom6~at6 traduis en^ l e  début de 

sorreerion de.la~sous-zone du-Vardoussia; l'âge de-ees-formations n b  pu Erre 

- Enfnn, le synciinor~um est-étolrque est teeésnisé et écaiSlê 3 son 

tour 

En rgsmé, Pa Formation de Kérassla-Milia seraie donc-an niveau 

-partieuYrer du fYysrh du Pinde dPErolfe riche en-ol~srolithes et olkstsstromes 

- voire même un s e u l  olxstostrome complexe - O  E l l e  serait donc un êpfsode 

sédimentaire partrculler du dépôt du fEpçch êeoilque, subordonné 2 la 

teetonique tertiaire d'gge éocëne sapér~eur atfeceant les zones subpgla- 

gonîenne-péLagonlenne, et du Parnasse-K~ona (en part<culrer du secteur 

correspondant à I *aituei Massif de 1 Sa mise en p l a c e  précèderait 

la tectonisatrsn du bassin de ~ Y y s ç h  pnndzque-étolique, 
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